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i noli s moli « ¦__ lu ¦____ ¦—____ i M—i^_l ¦___¦«¦ ^_—i n*_¦__ H__s_>__i *_^___——w»»- -___B__H_a____i B____*aa —^M^- -_-*t_oa__i i il i in***__ «_H___t__ Etranger . . . . 12 sur uue

Suisse Franc. 2.50 6.— 9.— 18.— ' ' Réclame . . . . 25 > colonne^-- -•--«..»- ¦»— Journal politique, religieux, social ^xr,rP.d,ir,tiKsr¦-o/npie de clièques pos laux Ha 54 __ _- ¦ *  »__» <- Les av js mortuaires doivent aussi
- .„, être adressés à Publicitas.

Nouvelles du jour
Un nouveau pacte franco-anglais

Ce dont il ne faut plus parler-
as Etats secondaires

Le budget au Si
On a annoncé , à la clôture de la b

°nterence de Lausanne , qu'un accord à
qualifié de gentleman agreement , soil faccord courtois , avait été conclu entre les
' lats créanciers de l'Allemagne, lesquels r
paient convenu de ne ratifier le protocole

Lausanne qu'après un règ lement salis-
aisant de leurs propres detles de guerre ,¦— sous-entendu : envers les Etals-Unis.

I' A 
C ™scrve allait de soi , bien ejue

Allemagne n'en voulût jias entendre
Parler.

lais> en outre , il a été question d'un
arrangement particulier entre la France ct

Angleterre. Le texte de celle convention
Vient d'être divulgué. On le trouvera plus
loin.

^et arrangement répète , en somme, le
a n 'iem an agreement des cinq puissances , eni ,  — •- •-*£/•« »>«-»w_ i _..»_ _Lt-o *L _ --V.I i /uiooauv/̂ i - »_ -i

aPpli quant sp écialement aux relations
,, nco~bri lanni ques. Il scelle à nouveau

' "-tente cordiale , qui s'était dénouée à la
lle des divergences de vues entre Paris

Londres sur la politi que à suivre à
lM**A de l'Allemagne. Oulrc l'affaire des
"tes, celle entente englobe la queslion du
esarmenient et tous autres sujets qui

v«"
C l •' *a restauration dc la paix et dcia Prospérité.

,, a bonne entente entre la France et
n S*eterre est une des conditions essen-

e 1(JS de la trancuiillilé générale. On doit
nc se féliciter de la voir comp lètement

établie

eff 
a divu lgation de cet accord aura un

f1 sédatif sur les nationalistes allemands ,
*.*. . spéculaient sur la bienveillance anglaise

SUr l'isolement de la Fiance. Elle cal-
l * aussi , espérons-le, l'humeur frondeuse

, Italie , qui s'est plu jusqu 'ici à flatter
' nationalisme d'outre-Rhin.

, es Américains pourront peul-êlre s'in-
I 

leter de voir se former une entente de
rs princi paux débiteurs ; mais ils dc-

0111 en prendre leur parli. Au surplus,
rnnie celte entente porte aussi sur le plan

e désarmement de leur président , la
"sfaction que cela doit leur donner effa-

** 1 Inini-ntcînn d'un rmii'nrl rlii- i(tA cnnlrP. a i impression d'un concert dirige conlre
leurs intérêts.

On sait que l'accord dc Lausanne sur
es réparations ne deviendra effectif que si
es. Etals-Unis, à leur tour , entendent
a'Son sur les dettes des Alliés. Lcs trois

,,lls de sursis qui sont stipulés dans. , —w ,J„1.„»„ VJ„* 1 a<-cord donneront le temps nécessaire à
6tte difficile négociation. Mais on con-
• tuae qu'il ne faut rien attendre , pour

, ntonient, des Américains , qui sont tout
U ''élection présidenlielle de novembre
l'iochain.

Avec un ensemble parfa it , démocrates et
l °Publicains se sont , d'ailleurs , élevés
c°iitre le fait de subordonner la ratification
j ;e l'accord de Lausanne à une revision des
^tcs. Le 

Déparlement d'Etat a même cru
7*n d'affirmer qu'aucun projet de revision

• ces dettes n'avait été soumis par un
gouvernement europ éen et qu 'aucun repré-
^ntant du gouvernemenl 

de 
Washington

'•'avait eu à s'occuper de la rédaction de
a clause en question.

l l ne faut pas s'étonner de ces protes-
tions. En période électorale , chaque

Ca'»didat et chaque parti ont le souci de
%ê'ter aux électeurs qu 'il ne saurait êlre
™té atteinte aux droits et aux créances
au peuple américain. Il ne faut pas
lnéJuger non plus de l'attitude du Congrès
au lendemain des élections de novembre
f aPrès les manifestat ions oratoires de ces
Jours derniers.

ll vaut mieux retenir les réactions assez
favorables des milieux d'affaires el des

a'»ques , car ce sont ces milieux qui , cel
nUlo mn e , seront en mesure de faire préva-
oir que , après tout , il peut être de l'intérêt

i et le désarmement.
*énat français.
bien compris des Américains de conscnlii
à un rajustement des dettes de leurs princi-
paux débiteurs ct clients.

Enfin , il faut noter que certains parle-
mentaires sont toujours d avis de subor-
donner la révision des dettes à une
diminution des dépenses militaires en
Europe. C'esl , notamment , le sens d'une
résolution ejui vient d'être déposée au
Sénat par M. Shipstcad.

* *La conférence du désarmement dc Genève
doil , comme on sait , avant de clore
temporairement ses travaux , se prononcer
sur un projet de résolution ejui relèverait
les points sur lesquels des résultats de
principe ont pu ou peuvent être obtenus.

Tandis que les grandes puissances
négocient à cet effe t, les Elats « secon-
daires » : Belgique, Danemark , Espagne ,
Norvège , Pays-Bas , Suède, Suisse, Tchéco-
slovaquie, ont élaboré un plan commun.

Ces pays demandent l'interdiction abso-
lue, sans aucune exception , de l'aviation de
bombardement, des chars d'assaut au-dessus
d'un poids qui devra être très bas cl de
toute artillerie lourde au-dessus du calibre
de 155 millimètres. Ils réclament en outre
le contrôle du désarmement par une com-
mission permanente , ainsi qu'une réduc-
tion du commerce el de la fabrication des
armes.

11 parait que la délégation allemande
aurait l'intention de présenter , elle aussi,
un projet dc résolution.

* *
La commission des finances du Sénat

français a adopté , hier mercredi , sans
modification , les projets financiers que la
Chambre avail volés la veille. Mais la
commission a cependant insisté sur lc fait
que ces projets ne suffiront pas à rétablir
l'équilibre budgétaire et à améliorer la
situation critique du I resor.

Voici , d'après les premières estimations
faites par les services du ministère des
finances français , la comparaison des
chiffres qui ont été demandés par le gou-
vernement et de ceux qui ont élé obtenus
mardi de la Chambre pour le redressement
de l'équilibre budgétaire :

Projet initial du gouvernement : en
1932, 918 millions ; en 1933, 4 milliards
60 millions ;

Après le premier examen de la commis-
sion des finances , 299 millions ct 2 milliards
375 mill ions ;

Après la deuxième lecture de la com-
mission , 663 millions et 2 milliard *
88 millions ;

D'après le texte qui a été voté mard i matin
par la Chambre , 333 millions ct 2 milliards
570 millions.

On a l'impression que la commission
des finances du Sénat n'a pas voulu tou-
cher aux projets en question afin que le
débat nc se rouvre pas à la Chambre et
que le conflit politiepie ne s y accentue pas ,
à la suite du changement de majorité qui
s'est effectué avant-hier.

On peut croire que le Sénat , tout en
jugeant sans indul gence un projet mal
taillé , se ralliera aux conclusions de sa
commission des finances , afin de ne pas
risquer d'ouvrir une crise ministérielle avant
les vacances.

NOUVELLES DIVERSES
La Chambre ame»ricaine des représentants a

voté la loi d'assistance, sous sa l'orme modi-
fiée, telle qu 'elle a été adople-e par le Sénal.

— Lcs membres du gouvernement belge ont
examiné  une disposition reconnaissant au roi
le- d ro i t  de* pr endre', duran t  la c lôture  de la
session parlementaire, loules mesures que
commanderai t  l'intérêt des finances publiques,

— Selon les journaux de Reval, le paclc
de non-agression russo-esthonien sera, rati fie
celle semaine enco»"*»-

Après les accords
de Lausanne

, Paris , 12 ju i l l e t .

Pour le moment, loul 16 inonde paraît cou-
len t de la manière dont vient «S'être re»gle'- , à
Lausanne, le problème des réparations . Les
Allemands, pour l'essentiel, et leinrs manœuvres
politiques ele la dernière heure mises à pari ,
ont gain de cause ; les Anglais esjx*rent tjne
les crédits « gelés » vont se « dégeler > , et
les Français eux-mêmes, qui étaient seuls dc
leur avis , au début de la conférence, s'app lau-
dissent aujourd'hui des satisfactions de prin-
ci pe accordées à leur lliôse.

A la vérité, il est peu probable que M. Her-
riot se lasse beaucoup d'illusions sur le solde
forfaitaire de 3 milliards de marcs-or qui a
élé promis par M. von Papen . Il y a bien des
chances pour que la France n'en voie jamais
un sou. Mais , en définit ive , ce n'est pas tant
pour que son pays les reçoive un jour que
M. Herriot les a réclamés que pour pouvoir ,
à l 'heure propice , les offr i r  aux Elats-Unis.
Lcs augures laissent même entendre que , si
les négociateurs français n'avaient pas eu ,
par avance , l'assurance de certaines garanties
d'accueil favorable , du côté de l'Amérique, ils
ne se seraient pas comportés comme ils l'ont
fait .  M. Herriot , dit-on , n'a cessé d'être en
contact avec elle et ne s'est p lié à tant de
concessions que pour de bonnes raisons.

Mais il demeure entendu que, jusqu 'aux
é-lections présidentielles dc novembre, on lais-
sera les Etats-Unis tranquilles. Puisse-t-on, alors ,
quand on abordera la question ct la discus-
sion avec eux , nc pas avoir die désillusions.

Il est vrai qu 'une précaution a élé prise :
elle représente, pour la France , une sérieuse
sauvegarde cl c'est ce gentleman agree-
ment , dont loute la presse a longuement
commenté la portée. L' acte final de la confé-
rence de Lausanne ne peut être ral i f ié  par
les divers parlements , tant  qu 'un règlement
n 'aura pas été conclu avec les Etals-Unis.
Pour la première fois, remarque-t-on en France ,
un lien se trouve établi entre les réparations
et les dettes qui, jusqu 'ici , n 'avait jamai s été
officiellement reconnu dans un document dc
ce genre.

Par ailleurs, un résultat politi que de haute
valeur a été obtenu à Lausanne ; c'est le relour
aux relations confiantes et à l'entente amiable
préalable entre la Grande-Bretagne et la
France. Les admirateurs de M. Henriot sou-

lignent , et non sans raison , le fait que les

rapports ang lo-françai s, pendant ces derniers
mois , étaient à une fort « basse température > ,

en dépit des louables efforts  qu'avait faits

M. Tardieu , au début de la présente année ,

pour les améliorer. Jusqu 'aux récents entretiens
Herriot-Macdonald, qui ont précédé l'ouverture
de la conférence de Lausanne , on en était ,

entre la France et l'Angleterre , resté à la
constatation d'un « accord sur le désaccord » .
L'amitié! des deux premiers-ministres anglais

et français, qui ont déjà cordialement collabore-

en 1924, aura été ainsi le point de déparl

d'un revirement qui s'est manifesté peu à peu

à Lausanne et qui se traduit aujou rd'hui par

un rapprochement dont , disent quel ques-uns ,

la portée dépassera et de beaucoup le domaine
et les buts  maintenant atteints de la confé-

rence même de Lausanne.
Il convient , croyons-nous, tout en enregis-

t ran t  celte opinion de certains milieux poli-

ti ques français , de ne l'accepter que sous béné-

fice d'inventaire. Lc fait d' un meilleur accord
franco-anglais esl indéniable ; quant à son

avenir, il n 'en faut point trop préjuger. Nous
en reparlerons après la conférence d'Ot tawa

et quand viendront en discussion les problè-

mes économiques ou simplement les projets dc

désarmement .
La route est libre , dil-on aussi, pour une

meilleure compréhension entre  la France et

l'Allemagne. Sur ce* poinl , plus encore que sui-

le précédent , à noire avis , des réserves s'im-

posent , pour la très simple raison que nous nc

savons pas où, dans un mois , en sera M. von

Papen. Il est rentré de Lausanne à Berlin pour
faire face à une redoutable échéance , les

élections du 31 j uillet , et se tirer d'affaire  d.u

mieux qu 'il pourra concernant un problème

qu'ont aggravé les derniers événements inté-

rieurs de l'Allemagne : les relations du Reich

avec les « pays » , et notamment avec la

Bavière , le grand-duché de Bade et le Wur-

temberg. Les réparations n'ont rien à voir avee

cetle question , mais elle risque de commando

demain la vie intérieure de l'Allemagne ou ,

comme on l' a dit , la diversité culturelle et

sociale est un l'ail  qui s'af f i rme en ce moment

de la façon la p lus net te .
Quant à M. Herriot , il esl rentré dimanche

rmatin à Paris , pour y recevoir dc la foule qui

se trouvait il la gare de Lyon . un accueil qui

a dû légitimement lui pa ra î t r e  iorl réconfor-

tant. On loue, et jusq ue dans le.s milieux ek

l' opposition , les qualités de négociateur , en

même temps soup le cl ferme, qu 'il a su

dép loyer à Lausanne . Le voilà comme port»

par une de ces vagues dc popularité qui vont
si bien à son tempérament ; mais il y a les
projets financiers ct leur vole par le Parlement ,
et c'est là , entre le gouvernement et une bonne
moitié de ses amis, bataille aventureuse.

E. B.

L'arrangement franco-anglais
Paris , 13 ju i l le l .

A la suite d 'un échange ele vues à Lausanne,
lc gouvernement britannique et le gouverne-
ment  français sont tombés d 'accord , dans
l'intérêt de la paix de l'Europe el du monde
sur le programme idéfini par le document
su ivan t  :

Les deux gouvernements français  el ang lais
ont pris l'initiative de proposer que toutes les
difficultés à venir soient discutées dans un
esprit  loyal européen. Dans la déclaration qui
fait partie de l'acte final de Lausanne, les
si gnataires ont émis le vœu que la tâche qu 'ils
venaient  de remplir fût suivie de résultats
rap ides. Ils ont a f f i rmé-  que des succès ulté-
rieurs seront p lus facilement a t te in ts  si les
nations voulaient se rallier à un nouvel ef for t
en faveur  de la paix , effor t  qui ne peut être
complet que s'il s'appli que également aux
œuvres économiques et politiques.

Dans le même document , les puissances
si gnataires ont déclaré leur intention de faire
tous leurs etforts  pour résoudre les problèmes
qui se posent actuellement et qui pourraient
être soulevés ultérieurement, dans l'esprit qui
a insp iré l'accord de Lausanne.

Dans cet esprit , les gouvernements britanni-
que et français ont décidé d'eux-mêmes dc
prendre l' ini t iat ive en apportant une contri-
bution réci proque immédiate ù cette fin , sui
le.s lignes suivantes :

1° En vertu de 1 esprit du pacle de la
Société des nations , les deux gouvernements
se proposent dc procéder entre eux à un
échange de vues avec la p lus entiôrt» franchise
et de se mettre imatériellement au courant de
toute question de même origine que celles
dont le règlememt viieml si heureusement d'iu-
lervenir à- Lausanne et qui serait à même
d' affecter  le m-gime européen. On espère
toutefo is  que d'autres gouvernements se join-
dront à ces deux puissances en adoptant cetle
procédure.

2° La France et la Grande-Brelagne se
proposent de travailler , de concert avec les
autres délégations à Genève , à trouver au pro-
blème du désarmement une solution qui soit
également profitable el équitable pour tous
les intéressés.

3° Elles coopéreront ensemble et avec les
autres gouvernements étrangers à la prépara-
lion minutieuse et prati que de» la conférence
é'conomique mondiale.

4° Pendant les négociations qui auront lieu
ultérieurement en vue de la conclusion d 'un
trai té  commercial entre les deux pays, la France
et l'Angleterre éviteront toute ini t ia t ive  dé-
na tu re  discriminatoire que pourrait prendre
l'une d'elles à rencontre des intérêts de l'autre.

Là-dessus, M. Herriot a donné l'explication
suivante :

» Je tiens à préciser (pie ces déclarations
n'ont pas de caractère exclusif . Ceci est part i -
culièrement vrai pour ce qui concerne le
désarmement.

« Nous avons déjà fait part de notre inten-
tion de coopérer avec les Eta ts -Unis  à l 'œuvre
du désarmement à Genève et je retourne à
Genève pour contribuer à mettre en œuvre les
princ i pes formulés par le président des Elats-
Unis.

« La conséquence immédiate de cet arran-
gement , a dit M. Herriot , est epic l'Angleterre
ne pourrait , comme en 1923, s'engager à
l'avenir à effectuer des payements aux Etats-
Unis pour le règlement de ses detles sans

consulter préalablement le gouvernement fran-

çais.
-< Ainsi , en ce qui concerne la France el

l'Angleterre , eJu moins , la certitude d'une en-
tente concertée est désormais acquise , facil i-
tant  lc succès de la négociation avec le gou-
vernement de Washington ».

La presse britannique
et les déclarations de M. Macdonald

Londres , 13 ju i l l e t .

Le.s déclarations faites , mardi , par M. Mac-

donald à la Chambre des communes , au sujet
de» l'accordi dc Lausanne, sont longuement
commentées par la presse britannique.

« Que pouvait-on faire ele mieux, a écrit  le

Dailg Te l egrap h , alors que , d' une part , l 'Alle-

magne refusait de reconnaît re  plus longtemps
ses dél ies  ele guerre ct que , d'autre  pa r i ,

l'Améri que , toul en répondant qu 'elle n 'ava i t

aucun intérêt dans la question des ré parations ,
voulail voir régler celle-ci avan t  (pic pût èlre

soulevée celle des dettes.  »
Le New Chremicle a souligné qu'il n'y avait

eu aucune dip lomatie secrète. Chaque puissance

a été libre de dire ce qui  en é t a i t  à son Parle-

ment  et l'Allemagne a élé informée du

gentlema n agreement conclu à Lausanne.

__._ » «éi»-»rxne_ïxe:n. _

Genèt't?, t-'e ju i l le t .
Le sous-comilc tic la commission aérienne

de la conférence du désarmement s'est occupé,
hier mercredi , des besoins normaux de l'aéro-
nautique civile , ele l'interdiction de l'instruc-
tion-- des pilotes civils dans,  un but  militaire
cl d 'autres  questions connexes. 11 s'est ensuile
occupé du contrôle international ct de 1 inter-
nationalisation de l'aéronautique civile dc gros
tonnage.

Genève, 14 ju i l le t .
Dans la séance d'hier malin , mercredi, du

comité pour le désarmement moral , au cours
ele la discussion sur les manuels scolaires, lc
délégué* français , M. Cassin , au nom du mi-
nistre dc 1 éducation na t iona le , M. de Monzie,
a rappelé que, en France, les manuels scolaires
avaient été remaniés dans un sens pacifiste* .

Genève, 14 jui l le t .
Vers la f in  dc -l'après-midi d 'hier , mercredi ,

a eu lieu , dans le bureau du présid enl  de la
conférence du désarmement, M. Henderson ,
une peti te réunion , à laquelle ont p ris par t
MM. Bénès , rappor teur  général de la coulé-*
rence, Politis , président , sir Eric Drummond ,
secrétaire de la Seiciété des nations.

Il semble main tenant  d é*cidé ejue la com-
mission se réuni ra  samedi mat in , sans réunion
préalable du Bureau , pour aborder l'examen
des projets de résolution sur lesquels la
conférence doil suspendre ses travaux provi-
soirement. On assure que les négociations
poursuivies ces jours derniers , entre les délé-
gations des Etats-Uni s, de la France, de l'Italie
et de la Grande-Bretagne, aura ient  abouti à
un accord de principe qui  serait actuellement
soumis aux quatre gouvernements.

ANGLETERRE ET IRLANDE
Londres, 14 jui l le t .

Une dépêche de Dublin annonce que M. Bo-
land , chef cle file du par t i  gouvernemental à la
Chambre, a déclaré devant celte assemblée qu 'un
bill extraordinaire, destine» à répondre à l'ini-
tiative tarifaire anglaise, sur les exportat ions
agricoles irlandaises , allait  être déposé devant
l'assemblée de l 'Etat libre , qui aura i t  à en
voter rap idement la discussion.

Ce bill constitue une mesure de représaille
contre l'Angleterre. Une» clause prévoit , en
effet , l 'abolition de la préférence impériale ct
une autre frappe de fortes laxes divers pro-
duits anglais .

Dublin , U jui l le t .
On annonce officiellement que le bill extra-

ordinaire ejui sera déposé à la Chambre sera
int i tulé  « Acte» extraordinaire  d'imposition de
droits douaniers » . Celle mesure donnera à
l'exécutif irlandais les pouvoirs nécessaires
pour imposer un droit sur loules les caté-
gories d'importat ions.

La grève des mineurs belges
Liège, 13 ju i l l e t .

Après les incidents de mardi soir , le calme
complet est revenu dans le pays de Liège.

Bruxelles , 14 ju i l l e t .
La commission nationale mixte  epii groupe

les représentants des ouvriers et des patrons
est arrivée» à un accord dont la base prin cipale*
est la stabilisat ion eles salaires jusqu 'au
l lM novembre 1932 el le réembauchage des
mineurs borains par roulement. Lcs modalités
d'application de l'accord intervenu seront pré-
cisées par une commission mixte.

Le gouvernement a l' in tent ion de constituer

une commission générale chargée» d'étudier les
problèmes soulevés par la question des char-
bonnages.

Bruxelles , 14 juillet .
Quelques bagarres onl éclaté hier soir entre

la police bruxelloise et eles communistes. Une
trenta ine  d'arrestat ions ont été opérées, elonl
celle de trois femmes -mili tantes communisles,

Lot espagnole de réforme agraire
Madrid , 13 ju i l l e t .

La Chambre a approuvé , mardi , le cha-

p itre 3 de la loi dé réforme agraire , qui
défini t  les attributions d'un institut de réforme
agraire ayant une personnalité jur idique cl
jou issant d'une autonomie économique. L'ins-
titut chargé de transformer la cons t i tu t ion  de-
là vie rurale espagnole devra faire exécuter
celle loi. 11 pourra  émettre des valeurs qui
se t ra i teront  en Bourse. La Chambre, en séance
de nu i t , a voté  les a t t r ibu t ions  de l' insti tut  de
réforme agraire.

LA PROPAGANDE COMMUNISTE

Athènes, 13 juil le t .
La police grecque a découvert à Volo le

siège d' un groupe communiste où elle a saisi
un grand nombre de documents relatifs ù la
propagande » communiste en Thessalie, Douze
arres ta t ions  ont été opérées.



AUX LIEUX SAINTS
Découvertes à EI-Hammeh. — La mouche du

¦sable. — La sécheresse.

',. Jérusalem , 6 jui llet.
Dans la gorge du Yarmouk , au point de

croisement des trois Etats de Palestine ,
Transjordanie et Syrie, se trouve la gare d'El-
Hammch. Aux touristes , elle offre , aujourd 'hui ,
l 'intérêt des ruines d 'un ancien amphithéâtre
hellénicjue.

Au temps des Romains , la région avait été
fameuse surtout à cause de ses bains d'eau
chattde, à la température de 45 degrés , qui y
coule encore err abondance , au point de
former un cours d'eau.

Parmi les restes de ces thermes , le Dépar-
tement des antiquités de Palestine vient de
découvrir, ces jours-ci , les fondations d une
synagogue, de forme absidale , tournée vers
Jérusalem, plie était divisée en deux nefs et
en dieux ailes et était pavée de mosaïques. Une
des mosaïques porte une inscription en écri-
ture hébraïque carrée , tandis qu 'une autre , de
forme circulaire , ornée, elle aussi , d'une
légende, présente, en outre , un arc-en-ciel et
deux lions.

La langue dies deux inscriptions est l'hébreu-
airaméen. Les fouilles vont être continuées
d'une façon systématique , avec l'autorisation
du gouvernement , par le Dr Sukenik , archéo-
logue de l'université hébraïque de Jérusalem.

* * *
Avec la chaleur , a fait sa réapparition , cette

année-ci encore , en Palestine , la mouche du
sable, à laquelle on attribue la diffusion d'une
for me légère d'influenza , connue sous le nom
commun de fièvre des « pappatac his ».

Il s'agit d'un très petit insecte , qui ressem-
ble à un moustique en miniature et contre
lequel il est très difficile de se protéger , étant
donné qu'il peut pénétrer même à travers les
moustiquaires.

Celui qui est p iqué par cette mouche éprouve
des douleurs dans tout le corp s, et sa tempé-
rature augmente vite juseju à 39 degrés.

Heureusement , la maladie ne nrésonte pres-
que jamais de comp lications , de sorte que , cn
trois jours de cure , on peut se considérer
comme hors de danger, bien* nu 'on ressente
encore une faiblesse générale pendant quelques
semaines.

Ceux qui ont eu une fois l'infection des
« pappatachis » peuvent se regarder comme
immunisas pour l'avenir.

De cette façon , la mouche du sable n'esl
dangereuse que pour les étra ngers de passage
en Palestine ou pour ceux qui , s'étant établis
dans le pays , ne sont pas encore acclimatés.
C'est pourquoi on appelle cetle maladie la
maladie des immigrants.

* * *
La sécheresse continue de faire souffrir la

population de Jérusalem.
Tout le monde se plaint de ne pas avoir

l' eau nécessaire pour les besoins les plus
urgents dans les maisons.

Là presse vient de commencer une cam-
pagne très vive contre la municipalité de la
capitale et contre la puissance mandataire
(l 'Angleterre) , eni leur reprochant de ne pas
avoir su prendre les dispositions qu 'il fallait
poli r résoudre une fois pour toutes le pro-
blème de l'eau, et l'on commence à discuter
publiquement de la convenance d'un boycottage
fiscal de la part de la popul ation tant qu 'on
n 'aura pas réglé d 'une façon définitive cette
question.

En tout cas, oh ne comprend! pas bien pour-
quoi les autorités publ iques ne se décident pas
encore à exécuter le plan de porter à Jéru-
salem l'eau de ta rivière Auja . Plusieurs pro-
jets ont déjà été présentés à ce sujel par des
spécialiites et le travail ne coûterait que
150,000 livre s sterling au maximum. Mais lous
ces plans ont été, jusqu'à présent, systémati-
quement rejetés ; on ne sait pourquoi.

Dr M.

Avant la conférence impériale
britannique

Otteiwa, 14 juil led.
La conférence impériale d'Ottawa s'ouvrira

mardi , 19 juillet. .
Le programme officiel provisoire comprend

troi s classes de sujets devant êlre discutés :
a) L'examen des aspects de la politique

générale commerciale et tarifaire et l'adminis-
tration réglant le commerce de l'emp ire ;
b) l'examen des questions financières et moné-
taires ; ic) la négociation d'accords commer-
ciaux.

Le titre a) comprend : 1° la reconnaissance
du principe des tarifs préférentiels réciproques
entre les membres de l'emp ire ; 2° l'application
générale de tarifs 'préférentiels présents et
futurs au sein de la communauté des natidn s
britanniques ; 3" l'extension aux a"Utres parties
du Commonwealth den avantages tarifaire s
accordés à des puissances étrangères ; 4° déter-
mination du pourcentage d 'éléments d'origine
britannique figurant dans les marchandises
devant donner droit aux traitements préféren-
tiels ; 5° prime à l'exportation et droits conlre
le dump ing dans le Commonwealth.

Ces questions comportent également la dis-
cussion de la politi que des traités de commerce
conclus avec les puissances étrangères et jilu-
sieurs autres problèmes.

JL_e Cà- ro-SnlancI

Oslo, 13 juillet.
Le tf orsk Tetegram Bgraa a publié mardi

un- communique officiel , an sujet de l'occii-
pdtliWi du (jroënlatïd oriental , disant qu 'il s'agit
d'une rnesoré défensive à laquelle le gouver-
nemen t norvégien a été contraint par le
Danemark , qui a donné des pouvoirs de police

à son expédition dans le Groenland oriental.
Il est évident que cette mesure dépend aussi
de la décision de la Cour permanente de
justice internationale .

UE STATUT DE MEMEL

La Henje, 13 j uillet.
La cour permanente de justice internationale

a repris, mardi après midi , l'affaire du
statut de Memel. Le représentant du gouver-
nement lithuanien a déclaré que la nomination
comme président du territoire de M. Simaïtis
après la révocation de M. Bœttcher était parfai-
tement régulière ; que le gouvernement n avait
nullement l'intention de provoquer la dissolu-
tion de la Diète , mais de maintenir la con-
fiance dans là constitution du territoire. Le
représentant a ajouté que , dans les événements
qui ont suivi , le gouvernement de Memel n 'a
opéré aucune modification du statut. II a dit
ensuite que la demande des quatre' puissances
était irrecevable, étant donné que la cour ne
peut connaître que 1 des différends d'op inion
et dés questions de droit ou de fait confir-
mant les décisions de la convention de Paris.

Kovno , 13 ju illet.
Les journaux annoncent que le directo ire

du territo ire de Memel a relevé de leurs fonc-
tions plusieurs instituteur s d'origine lithua-
nienne et a nommé à leur place des instituleurs
allemands .

Les troubles au Brésil

Bucnos-Agres , 13 juillet.
Selon des nouvelles de Porto-Allegre , MM

Da Cunha , de Iros et Pilla ont envoyé un
message par sans-fil aux dirigeants de Sao-
Paulo , demandant s'ils sont disposés à recevoii
les proposi tions d' amnistie. Les rebelles annon-
cent qu 'ils comptent sur l'appui de l'Etat de
Rio-Grande-d o-Sul.

M. Da Cunha publie un manifeste annon-
çant qu 'il continue à appuyer le présidenl
Vargas. Les rebelles onl occupé Santos-Angclo
e Cruzalta , ains i que la ville de San-Luiz-do-
Gonzaga. Le bruit court que M. de Iros aurait
conseillé au présid ent Vargas de démissionner.

Suo-I'emlo, 14 juillet.
On annonce que le .mouvement révolutio n-

naire s'esl étendu à cinq autres Etats du
Brésil. Tous les hommes en état de porter
lés armes ont été mobilisés. Toutes les com-
munications télégrap hiques avec l'Etat de
Sao-Paulo sont suspendues. On ne signale
jusqu 'ici aucune effusion de sang.

Dantzig et la Pologne
Dantzig, 13 juillet.

Un comité d'experts vient d'arriver à Dantzig
en vue de poursuivre l'enquête au sujet de
l'utilisation du port de la ville libre par la
Pologne. Cc comité présentera un rapport au
commissaire de la Société? des nalions. Ce rap-
port servira de base à l'arrêt ejui tranchera le
éonflit.

L'approfondisseme nt d'an fleuve canadien

Ottawa (Canada), 14 juillet.
(Havas.) — On annonce officiellement que

les termes de l'accord négocié entre le gouver-
nement canadien et le gouvernemen t améri-
cain , au sujet de l'élargissement du Saint-
Laurent , en amont de Montréal , ont été défini-
tivement arrêtés. En vertu de cet accord , le
lit du fleuve sera dragué jusqu 'à 8 m. 15 de
profonde ur afin de permettre aux vapeurs
d'arriver ju squ'aux Grands Lacs.

Rupture entre l'Argentine
et l'Uruguay

Montevideo , 14 juillet.
Les relations di plomati ques entre l'Uruguay

et l'Argentine ont été rompues en raison d'un
incideht qui s'est produit durant  la visite , à
Buenos-A yres , du croiseur Uruguag, à l'occa-
sion de la fête nationale argentine.

Bagarres politiques en Roumanie

Bucarest , 14 juil lel.
A l'occasion de la campagne électorale , une

bagarre a éclaté à Czernovitz (Bukovine) enlre
des membres de la ligue antisémite et ceux
de l'organisation extrémiste « Garde de fer ».
Cinq manifestants ont élé grièvement blessés.
On signale de semblables incidents dans plu-
sieurs villages d'e Bukovine.

En ,_â_llem»g_ie

Schwerin , 14 juillet.
La Dièle de Mecklembourg-Schwerini a élu

M. Kriige r , nationaliste-social , en qualité de
président de l 'assemblée. La vice-présidence
échoit légalement à un hitlérien. M. Granzow ,
un troisième hitlérieri, a été élu premier-
ministse* , > : ¦

Jïôuvéllès religieuses
Au Vatican

Le cardinal Lauri , légal du Pape au congrès
de Dublin , est arrivé mardi soir à Rome. De
nombreux pèlerins américains revenant de
Dublin se trouvent également à Rome.

Mardi soir, en outre , est arrivé à Rome le
père James Cox , venu par avion de Marseille.
Le Père James Cox, qui se trouve à la tête
d'un pèlerinage venant de Pittsburg, parti-
cipa à la 'marche des chômeurs sur Washington .

Deux cents pèlerins du Cleveland et de
Détroit , pouT la plus grande parlie d'origine
allemande , ont été reçus mardi en audience
spéciale pair le Sainl-Père , qui leur a adressé
quelques paroles en allemand.

Confédération
La descente du Rhône en pontons

On nous écrit :
Les sections de Berne et du Secland-Gléresse

de la Société suisse des pontonniers , qui son1
membres de l'Union générale des Rhodaniens ,
laquelle compte dans son comité , en qualité
de vice-président , M. l'ing énieur William
Hamni, chef du service du commerce et de
l'industrie au Département de l'Intérieur du
canton du Valais , se proposent dc descendre
le Rhône en pont ons , de Genève à Marseil le.

Ce voyage se fera à la rame ; le déparl
est fixé au 31 juil le l .  Les navigateurs arri-
veront à Lyon lc 1er août , au soir. Ils en
repartiront le lendemain po ur s'arrêter à
Vienne , à Avignon , Arles , Marligues et Mar-
seille, où ils arriveront le 7 août. Le départ
de Marseille pour Nice, poinl final de la
randonnée , s'effectuera le 9 août . Chaque ville
riveraine du Rhône ménagera une réception
officielle à la caravane qui comptera soixante
hommes , y compris lé-s ' invités.

Nos mariniers seront accompagnés de plu-
sieurs personnalités p armi lesquelles nous
citerons MM. le colonel Hiliiker , chef d'arme
du génie et délégué du Conseil fédéral , Joss
et Bœsiger , conseillers d 'Etat du canton de
Berne, BrOn et Grosselin , conseillers d'Elal
genevois , Schurch , rédacteur du Bund , Millier ,
président du comité central des associations
suisses pour la navigation du Rhône au
Rhin , etc.

Les pontonniers suisses offriront un sou-
venir symbolique à chaque municipalité rive-
raine du Rhône qui les recevra et le drapeau
fédéral qui flottera sur cette escadrille sera
laissé en dépôt à la Chambre de commerce dc
Marseille , pour flot 1er de nouveau sur le Rhône
en poupe du premier chaland qui , de Marseille ,
remontera le fleuve jusqu 'à Genève.

Visite royale

On nous écrit de Sion :
La reine Wj lhelmine de. Hollande a élé

mardi , l'hôte de Sion. A près s'être restaurée
dans un hôtel, elie esl partie avec sa suite
pour Evolène , où elle passera une dizaine
de jours.

Ecole polytechnique fédérale

L'Ecole pol ylechnique fédérale de Zurich
vient de faire paraître le programme des cours
pour le semestre d'hiver 1932-1933. On y
trouve les renseignements indispensables pour
les étudiants qui veulent embrasser la carrière
d'ingénieur.

Les cours commenceront le 6 octobre.

T__ E _S MORTS

Le fabricunl de chaussures BATA

M. le curé Kaefer
On annonce de Bâle la mort de M. l'abbé

Ka*fer , curé de la paroisse Sa int-Joseph , con-
seiller ecclésiastique de l'Œuvre de la protec-
tion de la jeune fille ,- président du conseil
d'administration du journal catholi que Basler
Volksblatt.

M. le cure Kœier était âgé de 60 ans seu-
lement . Il venait de résigner ses fonctions
pastorales et devait prochainement faire ses
adieux à sa paroisse.

M. Koefer a exercé pendant trente et un ans
le ministère dans la paroisse de Saint-Josep h ,
dont l'église était en construction quand il y
fut appelé. Il y a déployé des qualités de
premier ordre ; son zèle ardent prenait sa
source dans une piété pro fonde ; il avait le
sens de tous les besoins , religieux , intellectuels ,
sociaux ; il vouait à l'apostolat par la presse
une sollicitude active ; il a été pour l'Œuvre
de la iprotection de la jeune fille un guide
entraînant et éclairé. C' était un prêtre accomp li.

Pour la langue f rançaise

On ne doil pas dire ''. « Percer un Irou ,
percer un tunnel. » C'est un pléonasme. Il
faut dire : « Faire un trou , faire un tunnel ,
établir un tunnel. » _ . ' ¦—.¦- ¦ ¦ .. ! .

FAITS DIVERS
ÉTRANGER

Un navire dc guerre espagnol a coulé
Le navire de guer re espagnol Blas-de-I ^ezo,

qui déplaçait 4725 tontnes et avail élé lancé
en 1923, a coulé', mardi soir , au large du cap
Finisterre. Toul l'équi page a pu être sauvé par
le Mendez-Numcz.

Les nouvelles qu 'on reçoit sur le naufrage du
Blas-de-Lezo sont assez contradictoires ; toute-
fois , on peut tirer les renseignements suivants
sur les circonstances du naufrage :

L'endroit où le bateau a coulé est situé enlre
Corcubion et le cap Finisterre . Pendant toute
la journée de mardi , des manœuvre s d'escadre
curent lieu sur les côtes de Galice. L'escadre
était forme;e de 4 croiseurs dont le Blas-de-
Lezo , de 4 contre-torp illeurs el dc 2 sous-
marins . Ces navires , se dirigeant du nord au
sud , passèrent, au début de l'après-midi , entre
le ca]> Finisterre et un petit - îïot. Tous lés
navires franchirent sans encombre le chenal ,
large seulement de 200 mètres ; seul , le croiseur
Blas-dc-Lezo semblait peiner. A un moment
donné il s arrêta , ayant louché un écueil. L un
des contre-torp illeurs se porta immédiatement
à son secours et réussit à le remorquer , mais ,
à quelques milles de la côte , le croiseur com-
mença à s'enfoncer . Aussitôt , on fit passer tous
les membres de l'équi page sur les autres unités
de l'escadre.

On ignore encore si l'accident esl dû à une
erreur du commandement. Il semble plutôt
qu 'il ait été causé par une manœuvre trop
hardie. En effe t , le navire se livrai t à un simu-
lacre de combat naval. Le commandant ,
semblc-t-il , voulut gagner diu terrain en cou-
pant au plus courl.

Lcs travaux de remise à flot vont commencer.
S'ils sont couronnés de succès , le Blas-de-Lero
sera ramené à l'arsenal du Ferrol.

La catastrophe du « Prométhéc »
Lc lemps pluvieux et le courant onl gêné

les scap handriers du Fidèl e , qui procèdent à
des plongé-es sur la coque du Prométhéc.

Le ministère de la marine annonce que la
commission chargée d'enquêter sur les causes
du naufrage du Prométhéc , après avoir inter-
rogé les survivants de la cataslrojihe et étudie-
les conditions dans lesquelles »se trouvait le
sous-marin , a émis à l'unanimité l'avis que la
cause initiale de l'accident est une ouverture
inopinée, rap ide et générale des tuyaux d'air
produite par le fonctionnement intempestif de
l'installation qui commande divers organes du
bâtiment.

La commission estime que celte ouverture
inopinée est probablement imputable à une
fausse manœuvre.

Lc trafic des stupéfiants
La Sûreté générale française , continuant ses

recherches sur l'affaire des stupéfiants décou-
verte récemment à New-York , a appris que lc
nommé Jacob Polakevitz , connu comme un
très grand trafi quant de stup éfiants , avail
exp édié le 15 juin dernier , à destination dc
New-York , par le vapeur Vincent, une impor-
tante quantité de stup éfiants dissimulés dans
des caisses de chaussures. Cette exp édition ,
signalée par les soins de la Sûrelé générale ,
arriva le 7 juillet , et , dès l'entrée du bateau ,
le service de prohibition a procédé à la
saisie de quatre caisses.

Cet envoi avait été préparé par Polakevitz ,
à Paris , dans les premiers jours de juin der-
nier. Les caisses expédiées de Paris au Havre
avaient été embarquées le 18 juin à destination
de New-York. Pour mener à bien cet envoi
el pour égarer les recherches de la police ,
Polakevitz avail , comme dans les précédents
envois à bord de l 'Ile-de-France , donné de
fausses indications. L'enquête se poursuit et
il est possible que de nouvelles caisses expé-
diées par Polakevitz soien t découvertes.

Tombé cn mer au cours d'un orage
Un hydravion appartenant au navire dc

guerre anglais Scarboraug li , en visite en ce
moment dans les eaux américaines , est tombé
en mer , au cours d'un violent orage, et a coulé
aussitôt , non loin dc New-Bedford (Massa-
chusetts) .

Le pilote , le capitaine de vaisseau Agar , a
été retiré des flols grièvement blessé ; deux
passagers américains ont élé noyés.

Un champion cycliste s'est tué
L'ancien coureur Lesna s'est tué près

d'Evreux , dans un accident de motocyclette.
Lucien Lesna élait retiré depuis une vingtaine

d'années. Il avait été un grand champ ion el
son nom figurait au palmarès d'importantes
épreuves : Bordeaux-Paris en 1894 et 1901 el
Paris-Roubaix en 1901 et 1902.

Terrible méprise
A Viviers-en-Charente (Mayenne) , M. Piclion ,

fermier , se tenant en pleine nuit à l'affût  à
la lisière d 'un champ, à proximité de son habi-
tation , a tiré un coup de fusil sur une forme
qu 'il croyait être un sanglier. Sortant de sa
retraite , il trouva le corps de sa femme qui
avait reçu une décharge de chevrotines dans
la poitrine el avait été tuée sur le coup.

Le malfaiteur inconnu .
Dans un hôtel de Belgrade , un policier

yougoslave , procédant à l'examen des pap iers
d'identité d'un voyageur , a été brusquement
attaqué par celui-ci , qui tenta de le jeter par
la fenêtre. L'individu , maîtrisé et conduit au
posle, se trouve être un dangereux malfaiteur
international dont la police yougoslave ne veut
pas révéle r l'identité.

Un violent incendie à New-York
Un violent incendie a dét ruit  4 édifices à

Cosney-Island (New-York) ; 200 personnes ont
été blessées ; les dégâls se montent à 2 mil-
lions Va de dollars.

Une bande d'escrocs arrêtée
La police de Milan a mis la main sur une

bande d'escrocs qui exerçait en ville une
singulière activité . Avec la complicité d'ou-
vriers spécialistes , ces escrocs 'taisaient ralentir
le fonctionnement des compteurs d'électricité,
lesquels enregistraient ainsi une consoiirmia-
tion inférieure à la réalité.

Celte bande avait une nombreuse clientèle ,
comprenant surtou t les coiffeurs et les bars.
Les deux sociétés concessionnaires de l'élec-
tricité ont subi des pertes importantes. Le
fisc a subi également un grave préjudice.

Du charbon dans la vallée d'Aoste
On annonce eju 'on a découvert , dans la

vallée d'Aoste, un bassin contenant p lus de
100 millions de tonnes d'anthracite. On a
constaté l'existence de 13 filons qui pourrai ent
cire exp loités pendant 150 ans.

Un notaire indélicat
Le notaire Fellice Bardell ini , do Gênes , a

été condamné par contumace à 6 ans de
cachot , pour escroqueries et autres malversa-
tions. Il avait dérobé à ses clients jilusieurs
millions de lires.

Chute d'un hydravion
Hier , mercredi, un hydravion militaire an-

glais a coulé dans la mer d 'Irlande. Six mem-
bres de l'équipage ont été recueillis par un
bateau. Les canots -die sauvetage sont partis
à la recherche des autres aviateurs , qui
auraient réussi à prendre place dans une
chaloupe.

Vols d'automobiles
Ces derniers temps , plus ieurs vols d'auto-

mobiles de luxe ont été constatés à Berlin .
Les cambrioleurs tentent générale ment de faire
passer les machines dér obées en Suisse ou en
Hollande. Pour ces deux derniers mois seule-
ment , p lus de 50 voitures ont passé la frontière
grâce à de faux papiers.

Deux aviateurs français tués
Hier , mercredi , un avion militaire ayant à

bord le colonel Guilleminel el k» commandant
Gosselin a l'ait une chule , près de Sainl-Elienne
(Loire). Les deux aviateurs ont été tués sur
le coup. L'avion qui revena it de Bucarest
avail quitté Venise hier matin.

SUISSE
Un « chauffard » arrêté

Après des recherches dans les cantons dc
Genève , Neuchâtel et Vaud , la gendarmerie
vaudoise a réussi à retrouver , à Morges , l'auto-
mobiliste qui , mardi malin , a tué , à Mathod ,
Lucien Girard , agriculteur , et qui avait fui sans
s'inquiéter de sa victime . Après avoir tout
d'abord nié , l'automobiliste a avoué et a été
arrêté. , .- • t ' 1 _#!iJClJ'$1!

Querellc mortelle
Hier mercredi , à Collombey (Valais) , au

cours d'une querelle , M. Charbaz a donné un
coup de pelle sur la têle de Josep h Mariélan ,
domesti que de campagne, qui a succombé à
l'infirmerie. Charbaz a été arrêté.

Empoisonnés
A Munchestein (Bâle-Campagne) , une famille

composée de quatre personnes , ainsi qu une
servante et une garde-malade , présentant les
symptômes caractéristi ques d'un empoisonne-
ment : violents maux de cœur , yeux enflés el
délire , ont dû être conduits d' urgence à l'hô-
p ital. De là , deux d' entre elles ont été trans-
férées à l'asile d'aliénés de Friedmatt , de Bâle.
Après un traitement sp écial , elles ont pu être
de nouveau traitées à domicile.

On croit qu 'il s'agit d'un empoisonnement
dû à la belladone.

Un fou
Hier mercredi , un jeune homme de Castel-

rotto (Tessin), nommé Romeo Delfini , frapp é
d' un accès de folie , s'enferma dans sa maison
et se mit à tirer des coups de revolver par
la fenêtre.

Fort heureusement , il n'atteignit personne.
Une patrouille de gendarmes assiégea la mai-
son pendant toute la journée. Ce ne fut qu 'à
5 heures de l'après-midi que Delfini put être
arrêté, grâce à un stratagème des dendarmes.
Ceux-ci étaient venus spécialement de Lugano
pour assiéger la maison du malheureux.

Le mauvais temps
En France

Hier mercredi , un violent orage a sévi sur
Marseille. Les pompiers onl e»l é appelés plus
de 200 fois pour vider des caves. Des mai-
sons menacent de s'écrouler. La circulation des
trams est interrompue.

Au cours d un violent orage qui s est abattu
hier sur Nancy et la région , Maisons-Neuves
a été particulièrement éprouvé. L'eau a envahi
dans cette localité de nombreux immeubles,
dont plusieurs menacent de s'écrouler. L'usine
à gaz est submergée et la voie ferrée, dété-
riorée. Les dégâts se chiffrent par plusieurs
millions. , i • ' , i

En Allemagne
Un violent orage accompagné) d'une trombe

d'eau et de grêle a sévi dans l'après-midi d 'hier
mercredi sur la ville de Crivitz et ses environs,
dans le Mecklembourg. L'eau inonda les rues
et pénétra dans les habitations. Les dégâls
aux cultures sont élevés. Six fermes ont élé
frapp ées par la foudre l Plusieurs pièces de
bétail ont péri. , -, , .

En Yougoslavie
L'orage d'hier a fait de nombreuses victimes

en Yougoslavie. Les dégâs sont considérables.
On compte six personnes tuées par la foudre.
De nombreux, incendies sont , em outre, signalés.

En Espagne
Un violent orage a éclaté hier malin mer-

credi sur la région de Valence. Plusieurs per-
sonnes ont été tuées par la foudre. Toutes les
recolles sonl détruites.



AVIATIONEn Suisse
Un orage d'une rare violence, accompagné de

greie, a sévi, hier après midi , mercredi , sur
»• région de la Broyé vaudoise. Les pomp iers

j  
Liicens onl été alarmés. Le ruisseau de

Loyatens, qui passe à Curtilles, a débordé ,
endommageant la route où la c i rcula t ion  a élé
momei»tanément interrompue. Plusieurs mui-
ons ont été envahies par l' eau. La région

lenniez a cie- ravagée par la grêle. L'ouragan
etruit les récoltes, démoli des cheminées,

emporté des toiture s et arraché des arbres.

* * *
J orage d 'hier  mercredi a ravagé la rég ion

c « Biglen-Walkringen , dans l'Emmental. Les
gats sont considérables. Lcs champs de pom-

n'es de terre ont particulièrement souffert. La
J'°Ute de Biglen à Mctzgerhûsli est pareille à un
torrent et est recouverte de limon.

- "alkringen , les ruisseaux des environs ont
| '""e quantité de maté r i aux  sur la route

cantonale. La roule de Walkringen-Hasle-
gsaui déjà mise à mal par les orages de

D 
a  ̂ sérieusement endommagée hier.

-"'Unit , les prairies' ont été transformées en
U e va sles mares>
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DE DÛBENDORF
sans doule les démonstrations d'une eseadrilli
i t a l i enne  de neuf avions .  Ce t le  escadril le ni
fera que du vol acrobatique.

Un hydravion géant français
Le Blériot quadrimoteur t r a n s a t l a n t i q u e  a

été présenté , mard i , à la presse parisienne,
dans le bassin de Suresnes. Cet h ydravion de
2600 C.V. a un poids lola l  en charge dc
22 tonnes.

La fin d'un beau raid

Les aviateurs f rança is  Girier et Rignot sonl
rentrés  à Paris.

On sait que, après avoir établi , dans une
envolée superbe le temps-record cle 29 heures
pour relier Paris à Téhéran (Perse) , sans
escale, le lieutenant-colonel l i i r ier  el le com-
mandan t  Rigno t , sur leur Bréguet- l l ispano-
Suiza, onl complété leur premier vol dc
4800 ki lomètres  par une randonnée sur les
côtes de l 'Afr ique du nord.

japonaises dans les matches de doubles, per-
sonne n 'eût pensé que la Grande-Bretagne et lc
Japon n 'arr iveraient  pas en finale.

Cependant , à Berlin , les joueurs allemands
Prenn et von Cramai ont gagné les deux
derniers simples. Que Prenn ait  ba t lu  Perry,
c'esl acceptable, mais  que von Cramm ail
t r i o m p hé d'Auslin c'est inattendu.

Austin a élé batt u en quatre manches :
5-7 , 0-2 , 6-3, 6-2. Le premier joueur anglais a
subi là un échec lrès sérieux , car  von Cramm ,
excellent joueur , ne peu t  cependant pas êlre
considéré comme l'un des premiers joueurs du
monde.

Que va maintenant donner la finale de la
zone européenne '? Que donnera ensuite la
rencontre : vainqueur de cette finale — Etats-
Unis ? Qui disputera, enfin, la finale des f inales ,
avec l'équipe française  qui détient  actuelle-
ment la coupe Davis ? Le chap itre des sur-
prises est-il fini '?

La course de cote motocycliste

de Lugano à Monle lire

La course* de côte de Lugano à Monte Bré
(8 km.) se courra le 24 juillet , après 5 ans
d'intervalle.

Cette manifestation est le rendez-vous
habi tuel  des motocyclistes suisses et i tal iens ,
et l'Union sportive Ceresio , club organisateur ,
l'ait chaque fois de son mieux pour reunir
les champ ions les plus connus. Les frères
Ghersi, Varzi , Visioli, Nazzaro parmi les Ita-
liens ; Rossi , Franconi , Martinelli, Alfler , Bœ4-
tig, Dom , Spagnol, etc., parmi les Suisses ont
ete les vainqueurs de cette course, qui s est
courue chaque année de 1913 à 1927.

La course est approuvée jiar l'Union moto-
cycliste suisse qui, le .même jour , t iendra à
Lugano une séance importante .  Le.s engage-
ments sont reçus jusqu'au 21 jui l le t .

€chos de p artout
LE ROI DE LA CHAUSSURE

D" Journal eles Débats :
Le 

_roi de ia chaussure, M. Thomas Buta ,

j ^ 
v ient , à l'exemple d' un f i nanc i e r  célèbre ,
rouver la mort  dans un avion , é la i l  une
'igures les plus populaires de l'Europe

/aie. Depuis longtemps, la renommée de ce
'* cordonnier , qui , à force ele I ravai l  ct
8;-tii salion , était devenu l'un des principaux
ucleurs de chaussures du monde en t i e r ,

s.ait franchi les frontières de la Tchéco-
¦ ( 'uI u 'e. Il avait emprunté  aux Américains

Procédés ele publ ic i té  en les nuançan t[! »"•»»»» \- *L. I I I  t 1 I 1 I ¦• 1 I \ "-.Il H-. i._ 111111111,11111.

' e teinte de bonhomie tchèque. Ses maga-
,]. • venle s'ornaient d'inscript ion s  lapi-
» , ' "'injonctions péremptoires, de conseils

' *°'s ty r ann i ques et insinuants .  A l'élran-
« " vi s i t a i t  ses succursales, prenai t  le lire-

bolies m „-_. ,. ...et servait incognito la clientèle pour se
re compte de ses besoins.

de 7t-
aVail  Créé' cn Tchéco-Slovaquie, la ville

I . . U1' (Il|i compte aujou rd 'hui  vingt-cinq mille

n 
an,s - Un plan grandiose de développe-

... P*'évoyait que celle population serait
An . ' en 1934, à 50,000 âmes, cn 1940 à100 ,000 r*¦ . ' *-»es conceptions , qui semblaient tan-

lues, reposaient sur des calculs en réalilé, , » -»-j'uoan;iiL aui uca t^ai^uia _i tuiiiiv,
«s serrés et très étudiés,

au r t 
dern ,èro 'dée de Bâta fu t  son voyage

. ndes. La campagne dé Gandhi l'avaiti ianné
sa - ' OI**> disait-il , des mil l ions d'individus

c'*aussures , don c une clientèle en puis-sance n
, *)0llr nies usines. Cependant, ce voyagene réi» , ».-»».»»-o. ._._i_..._ , ~ -J --0-

cha dl t Pas à ses espérances, les sans-

Biit 
SSUr

?S s'ODStinànt dans leur condi t ion ,

du tr .
nC ^° découragea pas : lors des fêtes

- Iil 'e î ^u 1er m!l' der11'01"' sur une tribune

p in  °Ur:uer|t vingt-cinq mille personnes, il

iiii,„ °nÇa un discours sur la crise écono-

mon » °u**lie z pas qu 'il y a encore dans le»

s'ent '.i P'fs un n1** 1**11"11 d'individus qui

n0n 
n
,1 '* marcher nu-p ieds , avec lesquels

•gnor 
n aVons Pas de contact et elont nous

110s ( 
s *;* langue. Notre devoir cl celui de

ces 
ar*ts sera d'entrer en rapports avec

nr»,, asscs immenses et d'y trouver de
"V

.°,
ai'* débouchés. »

eaaii *- l> « sa façon , un apôlre.On laçon , nu apuue.

limi i'» 
C°llte de u,i une histoire qui met en

PUbli¦• * ' ?a Prodigicuse imaginat ion cn matière

di* cl 
' Ulre" "' avait à Belgrade un magasin

nan, ' la"ssures don t le débit était  impression-
mo-» , *n*iustrie nationale s'alarma , el un-i gll Sin
cdui 1 

Concurro i*t vi »t s'établir en face de

unie 
C Bal '*- »¦ y eut dès lors enlre ces deuxmaison ¦=¦•"<= -c «-»-

carte - 
S "ne lulle lerrir>le> a C0U P *-•* Pan"

Bientflt 
Cl de publicité dans les journaux.

Con ^es deux rivaux s'accusèrent de

Pour «*nce déloyale ; le public prit parti

s'env *
Un ou Pour l'ai *ll'e <> 1 ,es choses

anno
eni

.m6l'enl ù tel point qu 'un procès fut**Hnn ' ponu qu un i-ioceo iu i

dans i
^ ®n ne Pal'*a*1 cIlle dc cel,e af fa *re

' and' 
eS 

•'ournaux - Mais , quelques jours avant

Beljr-*?0
?* I'af *':»ire fut  retirée du rôle et les

les d °1S aPPriren t , non sans stupeur, que
x magasins appartenaient à Bâta !

MOT DE U FIN

idéfen .°
Cat à l'inculpé qu'il s'est chargé de

de „: ailes semblant de ne vous souvenirrien.
— Al

Un JJ - ' n°n ! Je ne veux pas passer pour
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L'AEROPORT CI VI
Le 3me meeting de Zurich

Lors du meeting i n t e r n a t i o n a l  de Zurich
de 1927 , le vol de démonstration d'escadrille
effectué par les Hollandais  avai l  été vivement
app laudi  ; aussi  le meeting dc cet te  année
(22 au 31 juillet) prévoit-il un nouveau  con-
cours , (lui sera réservé aux escadrilles mil i -
taires.

Cinej escadri l les  m i l i t a i r e s , composée chacune
de cinq avions , prendront part à ce concours
La France et le Danemark  présenteront une
escadrille ; notre  troupe d'aviation verra  3 esca-
drilles de monoplaces de chasse se mettre sur
les rangs. On sera étonné de* constater. U
24 ju i l l e t , les possibilités de ces escadri l les
aussi bien dans les combinaisons de figures
ejue dans l'exécution de véritables manœuvres
aériennes. L' escadri l le  française : 5 gros
bimoteurs de S40 C.V., sera i m p o s a n t e  ; ses
démonstra t ions  seront suivies avec in té rê t .

Mais le poin l  culminant  de ce meeting seront

LES SPORTS
Le tour de France cycliste

Hier , mercredi , les coureurs  du lour  de
France se sonl reposés à Ludion.

Aujourd 'h u i , le.s concur ren t s  de la grandi-
épreuve se sonl levés de bonne heure  ; i ls
sont par l i s  ce m a l i n  à 5 Ii. , et ils devront
couvrir 322 kilomètres pour a r r ive r  vers la
l in  de 1 après-midi à Perp i gnan.

L'étape esl longue et il esl possible qu 'on
ail à enregistrer quelques abandons d'hommes
n'ayant pas pu regagner les forces dé pensées
dans l'étape Pau-Lucholi. Le parcours est
assez acciden té et demandera un nouveau et
pénible effort. Malgré  cela , il n 'est guère pro-
bable que de vives batailles seronl déclenchées ,
car 1 éloignemenl du but l'ait que le.s coureurs
n 'oseront pas se l iv re r  à fond . Quatre hommes
se surveil lent ele près. Leducq, premier classé ,
Stœpel, second , Aerts, troisième, el Pesenti ,
quatr ième.  Comme ces qua l r e  hommes ont à
peu près le même lemps , il est possible que,
si un accident su rv i ent  à l'un d' eux , les autres
chercheront  à p r o f i l e r  de l'occasion.

Voici 1 horaire probable : Ludion , 5 h. :
Saint-Girons (79 kil.), 8 h. ,  30 ; Tarascon
(137 kil .),  10 h. 4â ; Ax-les-Thermes (164 kil.) ,
11 h. 45 ; Bourg-Madame (221 kil . ') ,  14 h. 15;

(Prades (279 kil.) , 16 h. 30 ; Perp ignan
(322 kil . ) ,  17 h. 45.

'En 1931 , le temps de l'étape fut de 12 h.
33 m.

La coupe Davis de tennis

On doit , certes , en sport , s'attendre à toutes
les surprises, mais il élail loul  de même d i f -
ficile d'accepter l'idée que l'Angleterre ne
jouerait pas la f inale de la zone européenne
de la coupe Davis  de tennis .  On pouvai t  êlre
plus indécis sur la v ic to i r e  du .lapon sur
l'Italie ,' mais , après les victoires anglaises et

____ ____ PORT I>XJ RHIN
Depuis l'entrée e»n fonction du barrage de l' adminis t ra t ion  du port esl obligée d'en inler-

Kembs, le traf ic  sur le Rhin a augmenté dans dire l'entrée aux remorqueurs jiour empêcher
des propor t ions  telles que, à Certains jours , un embouteillement.

LE PORT DU R H I N  A BALE

ÂJ VLUl tsk -U
Le nouveau pacte franco-anglais I Z

"W\ •  ̂ _-%.

Pans , U j u i l l e t .
M. Sté p hane Lauzanne, dans le Mat in , raconte

ue conversation qu'il eut le 5 ju i l le t  à Lau-
sanne avec M. Herriot , lequel lui confia sous
le sceau du secret qu'il était presque tombé
d'accord le ma l in  même avec M. Macdonald
pour conclure une sorte de pacte de confiance
(voir Nouvelles du j o u r ) ,  dians lequel la France
et l'Angleterre s'engageraient réciproquement
à ne rien entreprendre en Europe sans s être
consu l tées  l' une l'autre et à met t re  en commun
leurs effor ts  j>our la reconstruction dc l'édifice
européen. Aucune  d 'elles ,  désormais , n'agirai)
isolément  à l'insu de l' a u t r e . Toutes deux
t r a v a i l l e r a i e n t  conjointemen l et sol idairement .
En outre , les deux ; allaient donner un exemple
aux  autres  pays en é l iminan t  de leurs rela-
tions commerciales tout '  ce qui  ava i t  un carac-
tère i rr i tan t .  Telle é t a i t  au moins la l'orme
p r i m i t i v e  de ce que M. Herriol  appela  une
nouvelle entente cordiale.

« Nous avions besoin , aj'outa le président
du Conseil, M. Macdonald et moi , de mettre
noire  ide*e au point. Si je rapporte cela à
Paris , je pourrai dire que j 'ai bien travai l lé
pour la paix , mais aussi pour  mon pays. »

« L'événement s'est vérifié , conclut M. Sté-
p hane Lauzanne.  Rappelons-nous bien la date
du mardi matin , 5 juillet. »

Paris , l- 't ju i l l e t .
Les journaux de ce mat in , jeudi , commen-

tent longuement , la p lupar t  avec beaucoup di
sa t i s f ac t i on , l'accord de conf iance franco-
b r i t a n n i q u e .  Seuls, les jou rnaux  de droite font
de sérieuses réserves.

L 'Echo ele Paris , par exemple , voit  dans
cet accord une lenla t ive  anglaise d'entraîner
la France dans des voies incer ta ines .  11 écrit :
« Nous  espérons ardemment la réussite de
l'idée anglaise , mais elle nous paraî t  impro-
bable dans une période où la moindre parole
adressée par Paris à Londres est aussi tôt
ré p étée à Berlin, s

11 en est de même du Populaire , qui mani-
feste son scepticisme, devant des promesses
et formules creuses.

Au contraire , toute  la grande presse et les
journaux  radicaux mani fes ten t  la très vive
sa t i s fac t ion  que leur cause l'accord de con-
fiance. Ils soulignent quelle en est la véritable
portée.

Le Peti t Journal  estime diff ici le  d'exagérer
l'importance et la portée dc l'accord de con-
fiance, qui , dit-il , va désormais lier l'Angle-
terre el la France dans une étroite collabo-
ration amicale. Il conclut en disant qu'il
apporte une nouvelle contribution à l'orga-
nisat ion dc la paix mondiale suivant les direc-
t ions mêmes de lu Société des na l ions  el dnns
1 espr i t  même de Lausanne.

De son ' côlé, le /V/iï Parisien estime que le
resserrement des liens po l i t i ques et économi-
ques entre les deux pays dans la collaboration
amicale» a toujours  été la p lus solide garan t ie
de la paix dans le monde et il relève que les
deux hommes d'Elat  viennent de donner à
Lausanne de nouvelles et incontestables preu-
ves de leur esprit  polit i que , de leur bonne
volonté et de leur passion pour la paix publi-
que , -mais ce rapprochement esl aussi l'œuvre
des circonstances. « C'est un accord de nék-.es-
sité, ce qui lui confère une valeur plus
grande. »

Londres , 14 jui l le t .
La nouvelle de l' accord franco-anglais est

présentée en vedette jia r la presse du matin,
qui s'attache à souligner qu'il est complet et
s'étend à toutes les nat ions désireuses de
contribuer à l'amélioration de la situation de
l'Europe.

Pour cette raison , la majori té  des journaux
exprime une satisfaction très profonde.

Le Times considère l'initiative franco-britan-
nique comme le prélude d'une entente euro-
péenne. En ce qui concerne la clause com -
merciale, ce journal l'ait  remarquer que des
discussions doivent être entamées avant la lin
de la conférence d 'Ottawa , en vue d' une amé-
l iorat ion et de la révision des restrictions
économi ques actuelles.

Le Deiilg Chronicle se réjouit dc voir la
France étroitement collaborer avec la Crande-
Bretagne d' une façon inusitée depuis longtemps.

En revanche, l'accord est cr i t iqué par lc
Daily Express et le Dail g Herald (organe
travail l iste) .

Le premier de ces organes souligne la coïn-
cidence de la clause commerciale et le départ
de la délégation anglaise pour Ot tawa el se
demande si les Dominions ont été consultés.

Le Morning Post note que 1 accord est con-
forme aux suggestions faites par M. Hoover.
« L'oeuvre commencée à Lausanne doit être
poursuivie et , si le* résultat est une Europe
unie, l'Amérique ne pourra se plaindre des
conséquences de sa propre politique.

La conférence d'Ottawa
Londres , 14 ju i l l e t .

La eli.'ili.'galion britannique à la conférence
imp ériale d 'Ottawa , qui s'ouvrira le 19 juil let ,
est composé de M. Baldwin , lord président du
conseil ; M. Neville Chamberlain , chancelier
de l'Echiquie r ; M. .1.-11. Thomas, secrélaire
des Dominions ; M. Waller Runciman , jirési-
tïent du Board of Trade ; le vicomte Hailsham ,
secrétaire el Etat  à la guerre ; sir Phili p CumllSS-
Lister , secrétaire aux colonies , et sir John
Vilniour , ministre  dte l'agriculture. Elle s'esl
embarquée, hier mercredi , à -Soulhampton sui-
le paquebol Empress-of-Britain. Les délégations
ele l'Inde et de l'Afrique du sud accompagnent
la délégation britannique.

Il y a, en outre , quelques spécialistes de pre-
mier rang, tels que sir Horace Wilson , conseil-
ler industriel du gouvernement, sir Gilbert

heure
Wyle, de 1 Association des chambres de com-
merce, lord Weir, représentant  la fédéra l ion
des industr ies  britanniques, el deux représen-
tant s du congres de la Trades-Union.

Quat re -v ing t s  sténo-dactylographes accompa-
gnen t  la délégation ; elles ont élé choisies parmi
celles qui ont déjà acquis une grande expé-
rience dans les diverses conférences qui se sont
tenues depuis quelques années à Londres et à
l'étranger.

M. Thomas, ministre des a f fa i r e s  des Do-
mionions, a exposé à la Chambre des com-
munes les principaux points du programme de
dél ibéra t ions  de cette conférence. Ce* pro-
gramme comporte : 1° des questions com-
merciales, comprenant la revision du système
des tar i fs  entre les Dominions , et, la métropole
et entre  les pays étrangers et l' emp ire br i tan-
nique ; 2" de»s questions monétaires \ isant à
stabiliser le niveau des pr ix et les cours des
changes dans les divers Dominions de l'emp ire
britannique.

Répondant à une queslion de M. Lansburv ,
M. Thomas a déclaré (pie la conférence se bor-
nera pas à améliorer les relations commer-
ciales entre  les Dominions, mais qu'elle s'ef for-
cera ele faire bénéficier tous les pays étrangers
des accords qui se seront éventuellement con-
clus à la conférence impériale.

M. von Baipen
chez le président Hindenburg

Berlin, 14 ju i l l e t .
( W o l ff . )  — Le chancelier du Reich , M. von

Papen , et le minis t re  ele l 'In tér ieur , M. von
uayl, sont partis hier soir pour Neudeck , afin
cle fa i re  rapport au présidenl du Reich sur la
s i tua t ion  actuelle.

(Il est question de placer la Prusse ' sous la
tutelle el'un commissaire imp érial , en raison
des troubles politi ques.)

Entre nationalistes-sociaux
et eo_ imu_i_r ,3s

Berlin, 14 ju i l le t .
( W o l f f .)  — Au cours d 'une fusillade enln

nationalistes-sociaux et communistes, à Sie
mens-Stadt, eleux personnes ont été tuée-s.

Russie et Finlande
Moscou , 14 juillet.

Lc président du comité central exécutif des
Soviets a ratif ié le pacte de non-agression et
de règlement pacifi que des confl i t s  conclu entre
la Russie et la Finlande , le 21 janvier  1932,
et la convention annexe ins t i tuant  une pro-
cédure de concil iat ion.

En Chine
Londres, 14 ju i l le t .

On mande de Hong-Kong au Times .-
On annonce officiellement que les troupes

chinoises ont repoussé des irréguliers du
Kouang-Si. D'aut re  part , une autre  armée d'ir-
réguliers envahit  actuellement le Kouang-Toung
oriental

La republique Argentine - ,
?et l'Urug-uay

Buenos-Agres, 14 juillel.
(Havas . )  — Le gouvernement argentin , tout

en considérant comme non fondé le motif
allégué par le gouvernement uruguayen pour
la rupture  des relations di p lomat i ques entre
les deux pays , a ordonné dc remettre ses passe-
ports à l'ambassadeur d 'Uruguay ,  à Buenos-
Ayres. Il a prié en même temps le gouverne-
ment br i tannique de prendre en main les inté-
rêts argentins en Uruguay.

Montevideo , 14 ju i l l e t .
Le président de la République s'est refusé à

faire des déclarations qui ont trait  au contenu
de la note relative à la rupture des relations
devant l'attitude des autorités argentines, à
l' occasion de la visite d' un croiseur urucaven
\ Buenos-A yres. On souli gne que ce fai t  sans
précédent dans les relations entre les deux
pays, et qui constitue une offense , a causé une
vive irritation en Uruguay.

Accord industriel an^lo-canadien
Montréal , U juil let .

(Havas .)  — Selon un communiqué publié
hier , un accord assez complet concernant une
communauté de politique a été conclu entre
les intérêts sidérurg iques anglais et canadiens.
Le résultat des négociations engagées à cel
effe t  n 'a pas été publié . Il sera communi qué
aux délégations britannique et canadienne à
la conférence impériale.

Le cardinal Verdier
est parti pour le Canada

Peins, H ju i l l e t .
S. Em. le cardinal Verdier a qui t té  Paris

hier , mercredi, pour u nie visite du Canada.
De la Croit- ¦

« On sait quels magnifiques établissements
la Compagnie de Saint-Sulpice, dont le cardinal-
archevêque de Paris est supérieur général , a
fondc-s . au Canada. Les Sulpiciens ont été des
premiers à établir les conquêtes dc la foi parmi
les indigènes du pays canadien. >

Grave accident dans un cinéma
Concepcion (Chi l i ),  14 ju i l l e t .

(Renier . )  — Un incendie , qui a éclaté dans
un ciméTma ele la vill e de Talchuano, a pro-
voqué une pani que , au cours de laquelle vingt
enfanls  auraient  péri et quarante» auraient  été
blessés.

Grand orage en pays de Bade
Fribourg-en-Brisgau, 14 juillet.

( W o l f f . )  — Hier soir mercredi , vers 7 b.,
un orage d' une extrême violence s'est abattu
sur la région de Kaiserstuhl, causant cle gros
dégâts aux cultures.

Tremblement de terre
dans l'Italie centrale

Reggio-Emilia, 14 jui l le l .
Dans la nu i t  ele mardi  à hier  mercred i , deux

oecousses sismiques ont  été enregistrées à
Reggio-Emilia.  Une  p a r l i e  de la population est
sor t ie  des maisons. On ne si gnale aucune vic-
t ime ni aucun dégât. A 13 h. 48, une secousse
a été perçue à Massa Carrara.
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Un gros orage a éclaté hier  après midi ,
entre 3 h. 1 / s  et 5 heures , sur tout  le canton
de Fribourg.  La p luie esl tombée en trombe ;
partout les champs ont été inondés , les cul-
tures endommagées et le.s routes  et chemins
ravines.

Dans la Broyé, sur tou t  dans la région
Luctns-Paywne, la p luie est tombée à torrents
pendant une demi-heure, mêlée de grêle , trans-
formant instantanément le.s prés en marais, les
ruisseaux en torrents, couchant les céréales ,
dévastant les jardin s. La grêle , drue el serrée
en plusieurs endroits, augmenta considérable-
ment les dommages.

La région de Surpierre-Hcnriiez a terrible-
ment souffert. Des vergers ont été ravagés ; les
p lan ta t ions  de tabac ont été anéanties.

A Curlilles , les pompiers ont été alarmés. Le
ruissea u ele Lovatens est sorti de son lit ct a
envahi  les caves d'une maison.

A Corcelles, près de Payerne, les dégâls sont
i m p o r t an t s  ; il y a eu p lusieurs inondations,
par suite de la crue soudaine de l'Arbogne qui
a débordé e-l qui charrie des t roncs d' arbres.

des p lanches et divers matériaux.

Là où n sévi la grêle , des loils ont été
endommagés, des cheminées jetées à bas , des
vitres brisées.

A Domp ierre, la trombe a ete d une telle
violence qu 'elle a inondé les routes , les
chemins et les champs. Les plantations de
tabac onl été complètement anéant ies  ; le.s blés
ont été versés ; l'Arbogne a débordé à deux
endroits.  Il n 'y a cependant pas eu de grêle.

A Villeneuve , Surpierre el Clieiry,  par con-
lre les grêlons ont at te int  la grosseur d' une

noix. Ce fu t  une catastrophe.

Les dégâts sont également importants  dans
une partie du Lac , où il a grêlé dans la région
de Chiètres-Champagny. La Bibera a considé-

rablement grossi ; elle a débordé en plusieurs
endroits .  A Bellechasse , c'est un  désastre ; le.s

trois quarts du Grand-Marais sont sous l'eau ;

les caves de la colonie sont inondées.

Dans la Glane , la trombe d eau a ete accom -

pagnée de grêle vers la frontière vaudoise , du

côté de Lucens , jusqu 'à Billens.

Dans la Singine, il y a eu des dégâts im-

portants à Schmitten. Les pompiers de Guin
ont élé alarmés , à la suite d ' inondations dans
la part ie  basse du village.

Dans iilusieurs villages de la Sarine, notam-

ment au Mouret , les pompiers ont élé égale-

ment alarmées, des ruisseaux ayanl débordé et

ayant envahi des maisons.

À Fribourg , la pluie est tombée en trombe ;

quelques caves ont été inondées , no tamment

à la rue du Tir. Le chemin qui conduit du

Schœnberg à la roule de Bourguillon , en pas-

sant près de la Tou r Rouge, a été profon-

dément  ravine.

Dans la Gruyère , il n 'y a eu qu'une forte

averse. Par contraste, à Montbovon , le soleil

br i l la i t .
Dans la Veveyse, il n 'y a eu qu'un peu de

jduie vers 3 heures.

_a course du Bruch
Il convient de signaler , parmi les concur-

rents  inscr i ts  pour  la course du Bruch ele

d imanche , trois dames : M"e Solange de

Diesbach , sur Opel , Um" Jean de Montenach , sur

Corel ta roues-avant motrices) el probablement

MUe Miinz , qui s'est distinguée déjà à maintes

reprises.
Disons enfin que Muff  et Karrer  seront au

départ.
Le nombre des inscr i t s  augmente  d'heure

en heure , et tout  laisse entrevoir  (pie l 'épreuve

sera bien remplie.
L'épreuve mi l i t a ire  se courra en tenue , et,

outre le meilleur temps , divers  f ad e u r s  entre-

ront en ligne de compte pour le classement.

Le public esl informé que des parcs gardés

seront à la disposition des automobilistes,

motocyclistes, cyclistes, etc. On t rouve ra  aux

annonces les pr ix spéciaux d'autocars, Le

dépar t  de Fribourg est fixé à 0 b. 30. On

peut aussi se renseigner aux  bureaux des

chemins de 1er éleclricpies de la Gruy ère .

Toutes les mesures d ordre el de sécurité

sont prises. Il y aura à Bellegarde des services

reli gieu x spéciaux.

Le régime
d'été

5 CTiiTlerées deBiomalt
lesphis grandes àaieurs

Les partisans du régime cru (Rohkost), peuvent

tout à leur aise, pendant l'été, satisfaire leur

désir d'une alimentation naturelle et simp lifiée;

il faut, en effet, suivre durant les chaleurs, un

régime plus léger, plus frais, allégeant les
organes de la nutrition.
Mais gare à la sous-alimentation — dont les
effets ne se ressentent qu'à la longue et dont
les fâcheuses conséquences retombent surtout
sur ceux qui ont à fournir un gros effort in-
tellectuel ou physique.
Le Biomalt est le
cru et végétarien

complément idéal du régime
parce qu'il est un dispensa-

teur d'énergie composé unique- i
ment de substances naturelles pure-
ment végétales, parce qu'une boîte de
Biomalt contient les substances «iiqltées
efficaces de 14,500 graias d'orge riches en
vitamines et plus de précieux sels nutritifs
(glycérophosphates de chaux) que ceux con
tenus dans 10 livres de pommes.
Par sa forme liquide, toujours prête
le Biomalt est de* pM p̂ i«$Y#s,;

^ÊmWs puisqu 'au bout de 15 minutes déjà
i '̂ wy i' o passé dans le sang. Tout le corps,

//  l'esprit et les nerf s participent à ce
/  partage d'indispensables éléments recons-

tituants et cela sans surcharger les or-
ganes de la digestion. Bien au contraire ;

action légèrement laxa-
des substances, purifie le

le Biomalt
tive, active

ayant une
l'échange

les conditionssang et remplit toutesà l' emp loi,
il est parti- ration et de fortifiant d'un régime naturel.

La grande boîte, suffisante à une cure de 8
jours, est en vente partout au prix de frs 3.50.

culièrement agréable à prendre en été,;oi.l
rafraîchît et son effet ne. sj? fait pas attendre

Au Hou du lail de vodie , toujours suspect en cotte saison , donne!
oui nourrissons , maintonant , de la crème d avoin. Guloctino ou
da la farine lactée Galactino.

d'à imen

SALON D'A RT PERMANENT
Le jiciutre Bosshai-ii

L'eX] îo.»siti6n dé juillet du Salon d'art présente
une col lection très importante  et très variée
d'un de nos meilleurs art istes : quarante
tableaux y figurent, ejui sont , pour  la plupart,
des peintures à l'huile.

Le nom (le M. Bosshard esl t rop  connu
dans les cercles artistiques pour qu 'il soil
nécessaire de le présenter au public de
l-'r ibourg.  Men t ionnons  seulement le succès
qu 'il a obtenu à Paris , où les p r in c i pales
galeries privées onl organisé des exposit ions de
ses œuvres pendant ces dernières années .

Une exposition loule récente , à la galerie
Moos , à Genève, a groupé un ensemble très
i m p o r t a n t  de* ses peintures .  Beaucoup de
celles-ci fi gurent actuel lement  à notre  Salon
d'art.

On y voi t  des compositions figurâtes,
ry thmées  c l  savantes , des paysages composés,
des n a t u r e s  mortes  d' une grande finesse de
coloris. Ce p e i n t r e , extrêmement  doué , d' une
sensibilité étonnante, allie , à des moyens
d'expression puissants , un sens du ry thme
très rare el une délicatesse harmonieuse qui
semble contraster avec no t re  a r t  national,
parfois un peu rude. On sent chez lu i  des
orig ines étrangères. On a dit  de sa peinture
qu 'elle s'apparente  à l' a r t  musical.  De fai t , ses
tonal i tés  onl des v ibra t ions  étranges, plus
senties que vues. L'ensemble de celle pein-
lu re  nous' charme par son velouté , ses accords
eu profondeur.  Elle nous émeut .  Elle est fran-
çaise par la tonne et les moyen s d'expres-
sion et cependant germanique par (l'essence.
lit ele cet a l l iage  heureux a pu s'ép a n o u i i
l'artiste très puissant et très captivanl qu 'est
H. -Tli. Bosshard.

L'exposition Bosshard mérite d 'ê t re  visitée
par tous  ceux qui désirent rester en contacl
avec l'évolulion de l'art suisse el suivre la
production de nos meil leurs ar t i s tes .  I ls  y
trouveront un enseignement fécond.
¦ L'exposition sera close le 21 j u i l l e t .

TTn beau vitrail
Il a été annoncé  que l'Association f r ibou r -

geoise des gymnastes artistiques fera don d'un
v i t r a i l  pour la Maison du gymnaste suisse à
Aarau .  Le dessin a été l' ait  par l' excellent
artiste qu 'est M. Berchier et le v i t ra i l  lui-
même a élé exécuté* par la maison Kirsch et
Fleckner.

Ce vitrail est exposé jusqu 'à samedi dans le
hall de la gare de Fribourg.

Ecole secondaire professionnelle
de Fribourg

On nous écri t  :
Les examens de- l in  d 'année- scolaire de

l'Ecole secondaire professionnelle de Fribourg
onl eu lieu lund i  dernier , dans des conditions
exceptionnellement heureuses pour cel établ isse-
ment  d ' instruct ion populaire , dont  l'utilité et
les bienfaits s'af f i rment  de jour  en jo ur.

Sans doute , jamais , depuis près de c i nq u a n t e
ans qu 'existe cetle école , un aussi nombreux
public n 'avait  assisté à ses examens et jamais ,
croyons-nous , ne lui furent  témoignés plus de
sympathies et d'encouragements.

Plusieurs membres de la commission des
écoles de la ville de Fribourg et , en part icul ier ,
son distingué président , M. le syndic Aeby,
M. le professeur Dév.aud, M. Lippacher , prési-
denl de l 'Association des anciens élèves dc
l 'Ecole ; M . Louis  Droux , secrélaire ; M. le
lieulenant-colonel Marro ; MM. Bardy el Kol ly ,
anciens élèves ; M. lc* dé pulé Dubey et M. Gou-
gain , président de la Sociélé des arts el métiers,
ainsi qu 'un bon nombre de parents  et a u t r e s
amis de l'école ont suivi avec intérê t  les diver-
ses épreuves de la journ ée.

M. l'inspecteur Firmin Barbey, sous la
présidence de qui le.s épreuves cureni l ieu et
don t  les appréc ia t ions  et les conseils' onl  tou-
jours été très écoulés, se déclara fort  sa t i s fa i t .
- Les progrès de l'Ecole secondaire profes-
sionnelle , a - l - i l  di l , sont lout  à l a i t  remar-
quables. Je loue le' bel esprit d 'i n i t i a t i v e  des
élèves , leur spontanéité et l'intelligence avec
laquelle ils répondent aux questions qui leur
sonl posées , et je félici te MM. les professeurs
et tout  particulièrement M. le d i rec teur  Dela-
bays, pour le.s bons résul lals  obtenus. »

L'exposition de t r a v a u x  manuels  et de
dessins, qu i  fu t  honorée de très nombreux
visiteurs , atteste l' excellence des princi pes
d'école v ra iment  ac l ive , mis en honneur  à
l'Ecole secondaire , en .même temps que des
méthodes habilement modernisées de maîtres
6-ompétents et dévoués.

Nous voudr ions  pouvoir c i ter  en entier lc
très beau rapport de M. le directeur Delabays.

La disci pline el le bon espri t , y relevons-
nous  no t ammen t , don t  les élèves ont  élé
animés méritent un témoignage de sa t i s fac t ion
el nous nous plaisons à reconnaître la bonne
tenue , la docilité et la bonne inf luence  auprès
de leurs condiciples d' un grand nombre d'élè-
ves qui , du ran t  loule l 'année , n 'ont donné lieu
a aucune  plainte. La p lupar t  des parents  onl
compris l'importance de l' entente entre la
famil le  el l 'école. Grâce à leur bonne colla-
bora t ion , les effor ts  des maîtres ont été sou-
tenus avec persévérance et , en exigeant  de
leurs fils l'accomp lissement régulier cl cons-
ciencieux des lâches à domicile , l'observation
sans de.laillance des dispositions réglementa i res
concernant la fré quen ta t ion  scolaire el l ' édu-
cation en général , beaucoup de parents onl
rendu à l'école el à leurs enfants les mei l leurs
services. La lâche éducative est, avant  l ou l ,
une œuvre de bonne entente et de constante
collaborai ion . »

Au cours de la séance cle clôture , après la
dis tr ibut ion , toujours  émouvan te , des prix ,
M. l'inspecteur  Barbey el M. le syndic Aeb y
prononcèrent d' aimables paroles qui allèrent
au cœur de chacun.
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Radio-Suisse romande
12 h. 40 (de Genève), gramo-concert. 1.1 h..

informations financières. 13 h."5 à 13 h. 45 (di
Genève), L-ranio-c-oncerl. 17 h. 1, pour Madame
17 h. 45, (de Genève), concert par l' orchestre à
cordes. 19 h. 1 (de Lausanne), « Le muscle au
service du cerveau » , causerie par M. Voillat.
Il» h. 30 (dc Genève), « Le.s travaux de la confé-
rence du désarmement » . 20 h. (de Genève), radio-
tllé-Urc. 20 h . 30 (de Genève), « Le théâtre de la
chanson » , soirée variée.

Radio-Suisse allemande
12 h. 40 (de Zurich), concert par l'Orchestre

Radio-Suisse allemande. 20 h. 30 (de Berne)
eoiu-ert symp honique.  21 h. 45 (de Berne), « Ras
lien et Raslienne » , opéra cn un acte.

Stations étrangères
Munich , 21 h. 30, musique de chambre. Rer l in

H* h. 10, concert par un orchestre de niandoli
nisles. Francfor t , 21 h. 30, concert récréat if .  Lon-
dres nat ional , 21 h. 35, œuvres de Bach et de
Hiendel. Vienne , 20 h. 5, « Tsar et charpentier  » ,
opéra-comique en trois actes, de Lortzing. Radio»
Paris , 20 h., radio-concert .  Poste parisien , 19 h. 30,
reportage du Tour de France (relais de Perp ignan) .
20 h. 45, concert d'orchestre. Rome , 20 h. 15,
concert symphonique.

Double jub i le  .C HU ;» l'Assocbillau
tte la protection <te la jt-uue il l le

Samedi dernier , un  groupe d'amis  s'uuissail
au comilé-  international de l 'Association pom
fêler , dans l'intimité, les v ingt  ans de prési-
dence de M**'e S. de Montenach et de vice-
pnâsidence de M lie A. Clément. Une messe f u t
dite aux in ten t ions  des jubi la i res  à la chapelle
de la clinique du docteur Clément ; elle- l u i
suivie d'un pet i t  dé jeuner .

Des messages ele sympathie é ta ien t  arrivés
un peu de tous  le.s pays ; vingt-deux comités
n a t i o n a u x  ele l'Association avaient  eu à cœur
d'eiiivoyor leurs félicitations et de se faire
1 i n t e r p r è t e  de leurs associés .

Sa Sainteté- le Pape Pie XI daigna honorer
cette petite fêle par le télégramme sui van 1 ;

t. A 1 occasion dltl 20IIU; anniversa i re  de
l' apostolat de Mme la baronne de Montenach
et de M il0 At l iéna ïs  Clément an faveur  cle
l'Œuvre cle la protection de la jeune f i l l e ,
le Saint-Père , invoquant sur elles de toujours
plus nombreuses f aveu r s  d ivines , leur envoie
une très  sp éciale bénédiction apostolique.

« Cardinal Pacelli.

Institut de Sainte-Ursule
Les classes secondaires el les classes pr i

maires de l'institut dc Sainte-Ursule onl eu
leur séance de clôture de l' année scolaire hier
soir , jeudi , à â heures.

C'esl devant une grande aff luence de parenls
el d'amis de la maison cpie s'est déroulé un
charmant programme, où l' on a successiveinent
e n t e n d u  : Matiné e d ' été , de Massenel ; La ronde
des f l e u r s , de Léopold Dauphin ; Celles epu
passent , de Dalcroze ; Le dé part pour le travail.
de Gustave Doret ; H y mne à l 'an rote , Chœur à
t ro is  voix , musique de Mendelssohn.

Le comple rendlu , lrès judic ieux el très l i t t é -
raire, a l'ait ressor t i r  combien a v a i e n t  élé bon-
nes la marche des v'Iudes et la discipline des
élèves. La distribution des diplômes s'esl tai.te
avec une régular i té  parfaite. Il y a l ieu dc
cons ta te r , une fois de plus, combien est sérieuse
la fo rmat ion  (pie les jeunes f i l les  reçoivent
dans  la maison renommée qu 'est l'institut de
Sain te -Ursu le .
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Le premier film du monde
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avec certificat de contrôle
La première chose qui vous tombe

dans la main, lorsque vous ouvrez le
joli emballage jaune ct bleu c'est une
liche de légitimation. Vous y lisez
l'attestation d'une autorité neutre, d'après
laquelle les emulsions sont analysées
el il est prouvé que le film Voiglliiiider
présente 23i Sch. et a une latitude
d'éclairage de 1 à 1000. En outre, le
i i i  m Voigtliinder est absolument antihalo.

Vous n'avez plus à « essayer » le nou-
veau « Voigiliiiîder », puisqu'une autorité
neutre l'a déjà fait , mais vous n'avez
qu 'à l'utiliser. Cette sécurité ne vous
est offerte que par  un seul produit :

•J Cest le

film yviAjUtHuUr
Demandez-le chez votre fournisseur.

Etat civil de la viîle de Fribourg

Naissances
26 ju in .  — Roinaùens Cécile , fille de* Justin ,

agriculteur, de Sorens , et cle Sylvie née Rom-i-
mens , domiciliés au Châtelard .

Millie r An to ine  et Hédène, enfants jumeaux
d 'Aloys, médecin , de Saint-Antoine, et de Maria
née Giillinger , avenue de Tivoli , 4.

28 juin .  — Péi isset Anne-Marie , fille de
Pierre , commerçant, de Gillarens, et de Céline-
née Deschen-aux, domiciliés à Ursy.

Cuennet Raymonde, f i l le  de Louis , agricul-
teur, dc et à Grolley, et d'Alice née Jaquet .

29 ju in .  — Gendre Louis , fils d'Henri , agri-
culteur, dc Fribourg et Belfaux , et de Marie
ivé'e Calillaz , domiciliés à Bonnefomlaine.

Berchier Ernesl , fils de Louis , manœuvre ,
de Cugy el Auimont , et d 'Anna nc»e Forney.

Deschenaux Lucien et Fernand , fils ju
meaux de Vincent ," horloger , d 'Ursy, el d 'Emé
lie né*e Dur i aux , domicil iés à Farvagny-le-Grand

Fragnière'  Josep h , f i ls  d 'Hercule , ag r i cu l l fu i
dje Gumefens et Sorens, et de Marie née Clerc
domiciliés au Brv.

Thorimberl  Francis , fils de Jules , agricul-
teur , de Rueyres-Treyfayes, ct cle Marie née
Berset , domiciliés à Villarsel-le-Gibloux.

30 ju in .  — Aebischer Marie-Thérèse, fil le
d'Emile , ouvrier  cylindireur , d'A'lterswil, el de
Sérap hine  née Wieber , P lanche supérieure , 208

Favre Marie-Elisabeth , fille d'Alexis, agricul
leur , de et à Rossens, el de Marie  née Bourqui

Total des naissances eni ju in  : G'.) .
Total des décès en j u i n  : 30.
Total des mariages en juin : 13.

Voyuge a Morge*
On nous prie d'annoncer que le dernier délai

pour s'inscr i re  au guichet de la gare clc
Fribourg pour le Irain spécial projeté esl fixé
à demain vendiredi , à 13 h. 30.

Secrélaire de la rédaction : Armand Sp icher. r_e matin : Epreuve civile.
? ????????????????-??????? L'après-midi : Epreuve militaire.

NOUVEAUTÉ p „.. ,_ _ „ . , , , _ , .._ , I" fermeture de la roule 8 h. 4.r>
H,ulc> I I- départ 9 h. 15

ARCHITECTURE GOTHIQUE \ W* fermeture dc la route 12 h. 30

pour comprendre nos Ca l luklr al cs 
^ 

c 
"éPart -»s b.

Prix * Fi* 2 75 ^ *' heures> proclamation des résultats el
distribution des prix à Charmey.

FRIBOURG Service d'autocars de Fribourg ct de Bulle.
AUX LIBBAIBIES SAINT-PAUL Entrée : Fr. 1.50.

130, Place St-Nicolas et Avenue de Pérolles, 38 Achetez les programmes-lisles : Fr. 0.50.

ch que j our et vous supporterez
mconvénieiil?-«g^ aucun

:

r/_S-«__i_f_^

t
Madame veuve Caroline Bongard el ses

enfan t s , à Cormérod ;
Monsieur et Madame Jul ien  Bongard et leurs

enfants , à Cressier-sur-Morat ;
Monsieur et Madame Adrien Ilayoz-Bongard

et leurs enfan ls , à Cressier-sur-Morat ;
Madame veuve Marie Cofting-Bongard et ses

e n f a n t s , à Epende.s ;
Monsieur e-t Madame Gottf. Ma-der-Bongard

cl leurs enfants , à Marl y ;
Monsieur et Madame Jacques Gobet-Bongard

et leurs enfants , à Marcella (Haute-Savoie) ;
Monsieur et Madame Al. Zurkinden-Bongard

ct leurs enfanls, à Guin  ;
Madame veuve Adèle Bapst-Bongard el ses

e n f a n t s , à Balliswil ;
Monsieur et Madame Paul Torche-Bongard et

leurs enfants, à Marl y ;
a insi  que les familles parentes el alliées ,
fon t  part de la perte douloureuse  qu 'ils

viennent d'éprouver en la personne de

Monsieur Alfred BOMGARD
leur cher frère , beau-frère , oncle et parent ,
p ieusement décédé le 13 ju i l l e t , à l'âge de
66 ans , muni  de tous les secours cie la religion.

L'office d'enterrement sera célébré à l'église
de Courtion, samedi 16 ju i l le t , à 9 h . Va .

Domicile mortuaire : Cormérod.
Cet avis tient lieu de lettre cle fa i re  pari.

___¦_____¦____¦___¦____________«___—.n— IIIMII — i III_ I« I».III I_III_M»II._HIM—int,| ii iill_!tiMMIIUMMi—Ml

t
La messe de trentième pour  le repos cle

l'âme cle

Monsieur Nicolas NUOFFER
sera célébré à l'église de Saint-Pierre , ven-
dredi 15 ju i l l e t , à 7 h. f/_ .

Monsieur et Madame Ernest Sauterel-
Déni'ivauil, leurs frères et sœurs et familles
remercient bien s incèrement  toutes les per-
sonnes qui leur ont témoigné de la sympathie
dans le grand deuil  qui vient  de les frapper.

1TRANSPORTS FUNÈBRES!

g A. MUR!TH S. Jt_ z
if FRIBOURG
¦ Ce.e__„g - Coneormeg - Automobile» r__êy_„e3 m

MÉ CAPITOLE |H§j
Ce soir, à 20 h. 30 Z.

En reprise Tarif réduit
ï Le grand fi lm policier é»

k avec Roland Toutain (Rouletabille)

[[Wlule la illEeiii j
¦i _¦¦¦_________¦ m- II ¦ « mi n i II II -mini *

LITS D'ENFANTS j
poussettes de chambre,

chaises pour enfants, parcs.

Grand choix. 2-14 1

Se recommande : Fr. Bopp, tap issier , rue du S
Tir , 8, l-'ribourg. Téléphone 7.03. |

¦ im—>WIIIH»lll ' IITilT-TTI'llll I H_P—-I— MH_—II— I— m n _-_i«i-B----ii ¦_¦<¦ !¦¦ i n il III—III iiP-iii ' ii-MW li _w m i—i mu

DIMANCHE 17 JUILLET

Course automobile de la Gruyère
(Col du Bruch)

Comple pour le championnat national suisse.

Le matin : Epreuve civile.
L'après-midi : Epreuve militaire.

Iri' fermeture de la roule 8 h. 45
_ >r départ 9 h. 15
IIme fermeture de la route 12 h. 30
Umc départ 13 h. —

A 17 heures, proclamation des résullals el
distribution des prix à Charmey.

Service d'autocars de Fribourg ct de Bulle
Entrée : Fr. 1.50.

Achetez les programmes-listes : Fr. 0.50



ke secret au Faron
. _____ Feuilleton de la L1BERTI

pur  Paul SAMY

„*. "" <ll's employés de la maison Rcinondici
_*TA .. ._ I '°1*ny ; Iv second, Toilrem : lous deuxJ) ir. ', - • J ) * •» ' ' *• v -wi i i t , i w n u i i i .  l HH1 .T Ui..ll.\

rait. """ ll'cul '-.i*e d' années ; i ls  avaient des' ¦usons ii„„„
se fa ' -mciier dc la po-h-cc, a y a n l  failli
i)il „ ',

l l t  prendre dans  le cambriolase d'une"'jou tera, d,. i., -> ,. .
„ "- 'a rue  Y menue.
ll-S iavs»i_„ i¦ ¦ aient omis de confier à leurs patrons

desser ¦' peut-être, ne les eût point

Uni» 
U UX 

**reux t,c Remondier el de Seignac.

qu»j] occasion vint révéler à ces derniers
d'eux 

aien t là des collaborateurs dignes

Se»;..., lr fIl,'»ls avaient dîné dans lc centre ,^'^n-a c ~
le in... .' *'0Ur ne poin l  se rendre dhecterhenlle i P ' »'""* ne poinl se rendre directement

pténdr
emain ma lin  rue Biot ' où n avait  à

son ¦) " f|lle *(U'cs papiers, voulut y aller avec
di. \« le avant de partir pour leur maison

Ils aJ " Noir '
dR u aitnl laissé leur automobi le  au coin

P;iss 
le des Dames el furent  étonnés, en

lumiè . an' leurs  bureaux , de voir de la
dpv „ . I ''re '' à travers les interstices dc lauev **ntur e

Au ¦- ,, ,,
ls m 

y Pénétrer par rentrée ordinaire ,
dont if 

nt * ll:ms l'allée, par un petil escalier
à ,j e 

avaient seuls la clef el qui conduisait

U|(
r cabine de l'entresol.

cni Plo 
01lu''i l , il s crurenl qu'un de l eu r s

-s avait oublié- de tourner le commu-

t a t e u r  électri que avanl de fermer les bureaux ,
niais un b r u i t  qui vena i t  d'en bas leur apprit
que la l umiè re  ne provenai l  pas d' un oubli.

Il y a v a i l  des visiteurs au rez-de-chaussée.
Ils y descendirent avec précaution, leurs

revolvers à la main , et la por te  intérieure
vivement ouverte leur monlra un spectacle
peu banal .

Debout contre un secrétaire encastré  dans
le 11111 r et qui lenail lieu de coffre-fort , Dorny
cl Toilrem , qui en a x a i e n t  dé-monté  la por te ,
s'apprêtaient à s'emparer  des sommes qui s'y
Irouvaienl.

— Eh bien ! ne vous gênez ]>as , leur cria
Remondicr.

Ils se retournèrent et virent le.s canons des
brownings braqués sur eux.

Le.s deux cambrioleurs levèrent les bras.
— Mellez-vou s là , leur dit Seignac, en

désignant  le b u reau , el écrivez , chacun de
votre cédé : « Je déclare avoir élé surpris en
flagrant délit de cambriolage et de vol dans
le.s bureaux de la maison Remondicr et ce,
au moment où j' allais m'approprier les som-
mes contenues dans le secrétaire de l'agence . »
C'est l'ait ? Bien . Datez et signez.

Ils datèrent et signèrent.
— Maintenant , leur di t  Remondier , vous pou-

vez partir. Et tâchez d'être à volre travail
demain matin , a jouta- t - i l , en mettant dans
sa poche les aveux que venaient  ele faire les
deux cambrioleurs.

Ceux-ci se r etirèrent , heureux d'en être
quittes à si bon comple.

Quan t  à Remondicr et à Seignac , ils tenaient
ces deux hommes à leur merci.

Ils surent le lendemain, en les interrogeant,

qu ils pourraienl les u t i l i s e r  à toutes les
besognes , car l'un el l' a u t r e  confessèrenl qu 'ils
n 'en é t a i en t  pas à leur  coup d'essai el qu 'ils
n 'ignoraient rien d' un métier dont  ils avaient
connu les risques et les profils.

Dès -cet i n s t an t , ils devenaient des in s t ru -
ments passifs entre les mains  des eleux associés ,
en a t t e n d a n t  qu 'ils fussent leurs complices
a c t i f s  dans les expédients auxquels allaient
le.s acculer la p énurie des affaires el l'épui-
sement de leurs ressources.

Contrebandiers et cambrioleurs , menant
maintenant une vie commune, f i n i r e n t  fi la
longue par se deviner et se comprendre.

Dorny et Toilrem , qui ava ien t  le secret ck-s
écri tures de l' agence ainsi que des recettes de* la
maison , car ils étaient les meilleurs gardiens ,
ne furent  pas longs à s'apercevoir qu 'on mar-
chait vers la débâcle d'une trésorerie ejui
diminuait à vue d'odil.

Pourquoi ne s'emp loieraient- i ls  pas à en
combler le vide ?

N' en seraient-ils pas les premiers bénéfi-
ciaires , puisque, en s a u v a n t  l'agence, ils gar-
da ient  leurs p laces et pouva ien t  se donnei
de bonnes commissions '?

Ce n était pas leurs patrons, qui sen plain-
draient  et , au point où ils  en étaient les uns
vis-à-vi s  des a u t r e s , il n 'y ava i t  pas lieu dc
croire qu 'ils s'en étonneraient.

Les occasions ne leur manquaient pas
d' exercer habilement leur  profession, car ,
démarcheurs d'appar tements  à louer  ou de
villas à vendre pour  le compte de l'agence, ils
étaient  appelés à pénétrer dans des mi l i eux
qui offraient  des ressources facile s à des mains
audacieuses el exercées

Ils se mirent donc à l'œuvre , mais avec
prudence, se contentant  d'abord de s'appro-
prier dc-ci de-là des sommes minimes, donl
la disparition ne v a l a i t  pas qu 'on cn sa is i t  la
police.

Mais la m-ulliplicilé de ces petit s vols pro-
duisait un lotal suf f i san t  pour équilibrer ie
budget  de 1'oiiice Re mondier ei C1C cl met t re
p lus d'aisance clans la vie de ces étranges
commandi ta i r e s , qui , par le fait , devenaient
les associés occultes de la maison c!e la rue
Biot.

Seignac el Remondicr n e t a i en i  pas si aveu-
gles qu 'ils ne vissent cel 'accroissemei 1 dc
recettes el n 'en devinassent l ' o r ig ine .  Ce n 'élail
pas, d' a u t r e  part , avec les maigres appointe-
ments qu 'ils d o n n a i - u t  à leurs deux  employés
que ceux-ci p o u v a i e n t  se [ ayer des vêlements
presque élégants .

Feindre d 'ignorer  davan tage  celte collabora-
lion était impossible. Ne valait-il pas mieus
entrer  dans le jeu de ces deux lilcus pour
qu 'ils cu i rassen t  à leur  l o u r  ( 'ans  le jeu p lus
vas te  eju 'ils imaginaien t ?

Alors, bonhomme, Remondicr leur  dit , un
jour  eju 'il faisait  le compte dc sa caisse :

— C'est bien , mais  n'allez pas vous faire
p incer , c'est l'agence qui trinquerait !

C'élail l'approbation de leurs  gesles délic-
tueux, en même temps que le consen.tt- .n_ it
à u n e  complicité.

De ce j o u r , l'office dc placements mobiliers
devenait une agence de vols , de cambriolages
el d' escroqueries sous loutes les formes, el sur
cel te  pente, eet te  -association de malfaiteurs
devait  aller jusqu'aux pires ex l rémi lés .

Remondicr  y élail indi rec tement  poussé pui -

sa femme, elont les convoit ises coquettes
n 'avaient jilus de bornes el qui vivait dans  un
l u x e  ejue les recettes véri tables cle l' agence ne
suffisaient pas à entretenir, encore moins les
petites rentes que lui laissait  une dot des p lus
modestes.

C'é la i l  une jolie Pyrénéenne, d'une éclatante
brau lé  de b rune , qu 'elle lenait de sa mère ,
or i g ina i r e  cle la Catalogne.

\ ivant , des sa jeunesse , dans un mil ieu  de
t ra f i quants sans scrupules, elle en avail  pris
la menta l i t é  et se soucia i t  peu des sources de
la fortune de son mar i , pourvu qu 'elle y trou-
vai de quoi satisfaire .ses goûts dispendieux.

En a t t e n d a n t  que cel le  fortune lui permît
de s'offrir, au cent re  de Paris , un appar ie :
lin-enl . s omp tueux, elle avai l  l'ail acheter par
Remondier c l  par son frère ce l le  villa du
Moul in  Aoir , située a Nanterrc, au coin eii
la rou le  de Cha t ou et ele l'avenue Henri
Martin.

C'é ta i t  une propriété isolée , close de murs
an mi l i eu  de la-quelle s'élevait , encadrée *d' ar
lues , une maison d 'h a b i t a t i o n  d' un iVès mo
•.U rne confort. Un garage, a t tenant  à un pa
villon d' un élage , complétai! c i l  iinme ubl'
qu 'une occasion avai l  l i v ré  à l'agence Rewon
(lier.

Sa femme el le.s deux beaux-frères s'y
é t a i e n t  ins ta l lés  seuls , jusqu 'au jour où ils
donnèrent  asile , dans  le pavillon d' entrée , à
Dorny  el à Toilrem , qui, entre t emps  et en
dehors de leurs occupat ions  de lu rue Biot cl
d'ailleurs, servaient  à tour de rôle de chauf-
feurs de d'aulojmobile personnelle que Clara
Remondier s'é tai t  fait o f f r i r  par son mari.

(A su iv re .)
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B°caux à stériliser 1"
li ti - o -  c°mplets avec ressort.
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. RABAIS PAR 25 PIECES.

| bonnes pêches 1
^4S _P_àTÎX

1 à Fr. ! BO la livre 1
I ̂  FAI SAN DORÉ i
fin B,,« du r»¦L U rir » 15 Tél. 9.37 m

Vente dlmmeubles
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L'îllili la » .
Une sali» -'m,*»'t 1932, dès 2 heures, dans
on ven I 

l) :,î't 'c»i l i c re* ele l'auberge d'Autigny,
blex „ ' :i,lx enchères publiques les immeu-(ll le \A
ttuciir», M * Cas imir  Gïilley et M"-c Marie
tigllv possèdent ricre la commune d'Au-
e» lVe. "n ,) , c ''*-- :> t : logement, grange , écurie
-

___ 
l'erehes de te r ra in .  13217
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f»! c« '^nain : Un graud filin gai w

.-L^RYIEP. DE NUIT f|

B^Y^^ VISITÏSÏS notre Liquidation pairileïle /#^8  ̂ ^
1/1 rki Vous trouvere z sûrement ce qu 'il vous faut , dans nos séries à wm^C^^N ^:

H Séries de luxe pour messieurs. Richelieu, bottines I8_80 16.80 14.80 fl i"!0 
/^^^w^^ŝ  I

M Sur tout le stock régulier nous accordons un rabais spécial de ^^ ° t^rv\ _̂^ \̂ 1

Maintenan t j M F"V l̂ SL .
On cui t  le.s gâteaux des ¦̂¦Ŝ  ̂ VI—. — 1-1.1 g
ménagères I

££t£££]S Nous envoyons franco t-
on demande contre remboursement
pour le ler aoûl 1932, fille Sonl. travail, fort ferr., Vs souff le t , s. coût. derr.,N°» 40-47 Ff. 12.80 §
le- 1K à -.5 ans , robuste », _ 

t „ ftigréable, exac te et hon- ¦ Soul< travail, fort ferrage, V2 soufflet, empeigne » » r Y. 1Q.0O
lête-, pour lc ménage , __ _
lans petite fami l le  avec Soul. militaires, for t  1er., très forts , empeigne, > » f r.16.80

2 enfants de 9 et 10 ans. _
Vie de famille et bon Soul. militaires, faç. ord., empeigne, très avant. ,  » » Fr. 16.80
salaire.  — Ecrire avec •« y ., #>#.
certificats et photo , à Bottines de dimanche, cuir box , 2 semelles, > » fT .  ll.OU
Mme Lustenberger - Rein- « a n  nt\
liard, négociant , Horw . Bottines dc dimanche, cuir box , doublés peau , > • f F. la.lîU
irès Lucerne (Tél. '_l!07(i). «-! « n n A

Bottines sjiort , cuir chromé , s. bouts , Fr. '21.50 > « tT. iD.OU 1

A_ FB-îiettre Bottine s sport , cuir chromé , av. bouts , Fr. 21.50 » » Fî. 13.80 i
1 Genève , cause de santé.

HAGAKIN -ËPICERIE P 8JT M i W9) ' '̂  MM F R I B O U R G , 51 , rue
PRIMEURS Wvk mJË Wm m Wmto ^e ¦*¦-*«"-a ''fl ïline

beik» s i tua t ion , deux ar- ^  ̂
J Département expédition

-ades , cuisine et arrière. H 
Peu de I r a i s  et possibi- K___k9U_»-J_MM„__^
Hé clc développement. ——— ,____.___»_________________ . 

£z£sgr& mu îM lîioîi-Siaiss GoBâcn sei ffliih G°res L 30572 \, à Publi- "*¦«-. G-i-. C H A M  & V E V E Y
On demande ————___.

ÎSON D O M A I N E  La Nesllé a:id Anglo-Swiss Condonsed C°, Cham cl Vevey, :
rural , 20 lia. environ , dénoncé pour remboursement au 31 décembre 1932 son c inp run
' ans bonne s i t u a t i o n , avec , , -  , .
erme ci maison de mal- o-J"galaire.
res confortable, (i à 10 5 n /o émission 7 décembre 1015 de Fr. 10.000.000.—.

1 ci-ire sous chiffres ' *^a ^
oc *élé , ainsi que les banques soussi gnées se déclarent prête

' 1781(1 L à Publicitas -' rembourser les t i l res  en question dès ce jour , au montant nc-mina
i.uusanne. plus  coupons échus le 31 décembre 1932 (impôt clc 2 °/o dédui t )  soit

Fr. 1.024,50 par  l ' r. 1.000.— valeur  nominale , sous déduction d' 11111 .  1 .*/ _- -. y tt\r \ti\i l l a  î . uuw,  v *ï i _wi  i n n u i i i i ii i )  »)"iin uvuu*^ii-ii *_c mi
»-»^*»»»» »»»»» escompte de 2 %i l'an.

V

j  -a Les banques soussi gnées se metlenl à la disposition des détenteur*.

f l i_ f l l l_ _n l  eles litres ci-dessus pour leur faire des propos it ions de réemp loi dc leur:

KIEIII KIII ''°iids ' 7! ;i °'-
VIBUI  UIEI Zurich , le 1 1  ju i l le l  1032.

CRÉDIT SUISSE, BANQUE FÉDÉRALE, S. A
nourrissants et avantageux 

I 

nourrissants et avantageux __________________________——-———-———— 
ramequins au fromage, à ™ 

•_M__Bn>' 1***T " m "20 cl., gâteaux fromage , PBB _S_X_ CLC. I> ollr 1:1 vi!U ' 'A !e <'i'" 1""
fraises , abricots , sur com- " de Frilfourg, on demande

Tonfiscrie de **të\tM f à  immnim CtCS PlfillS ^(1^0« "laS , rUC T:.E5 We - Fo&ùade - Gouttes Q8PD,ISdir6 -
# #̂##0 Pharmacie LAPP,Fribourg rePPiS-Hi8lit

»¦ A vendre , à Vcvcv ' ' ' " ' ¦ *——^—*¦*•——»»*>»*—¦ i ¦___— i
•f  — _ " ' '' | A lOtiër pour le 22 février 1933, dans la expérimenté pour excel-

I i_  _J ¥ 1 ftl  Olt T commune de Fribourg -e"1 ' i**;* i ' 1e de ménageMumenr p  ̂DOMAINE 
œ^st

C

**jtr "P ^^* 1000.—. Dépôt sera ms-
P5|,TQ d'environ cinquante poses. Bonnes terres avec faite .'
OCl lU facil i tés  d' exp loitation. 13HH) O) Très sous c h i f f r  e s

1 Notaire A„*em»c!, Vevey. ! -S'adresser , ^.Messieurs Week , iEby et 0̂ **™ J*J Put-Ueltas,

f ' !'t<fb(»ur«. " " ' * - : ¦ y -
„ é ,  >,.  I , I ¦ ' , „ ." ., , , , I i n '¦ M , , 1 JLU,
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¦_ •»¦ . -:ev:.i..T;„ -™— **1 ¦. ".*... *\T :~" ¦̂ .™J*̂ v^**TT_:.T¦_,™ .. . 1 . •****_ ********* ***TT*_*»ï_ «i-™™™»,!

^^^^TAmmdoHC
J^^ z^^ L̂^^^^^^^^^^ W^ x̂ m 4___ A ^1̂1^

_»̂  Il / A /•
umW* y, \ f S M  VééMM¦'-; r

, -^ (4m iJwim
m^ * '[ - ' *>»

'
» % m las objefj d'aruminium et de métal émailEé

^™\ T \ _ là «2 netfoienl de préférence au Vim. La

illËtX ' * " ^ ^' -̂  ^à netteté 
et 

l'éclat 
d» 

votre batterie 
de 

cuiiine
k 

,s > , \ , à*» VDUJ convaincront de la qualité sans pa-

' ;% reille de ce merveilleux produit d'entretien.

l|i l|\ 
ï/ » '»N " ' . ' *" Essuyez les pièces d'aluminium nettoyées

eu Vim, frottez-les à sec avec un peu de

/ V* Vim, puis polissez avec un torchon sec.

¦̂ ^^^^^' ¦*''•%».' %\ l'Institut Sunlight VOUJ oKre de nombreux
','..\ avantages. Ecrivez-nous, et nous vout dl-
\A «>ns comment vous pouvez en protite-»-»

GRANDE BOÎTE ^ ]'H7> f* 
" S -^w__ 

^lïw^ 1 ^ A
W6-050 SF y ™~^~ ^̂ ^Sgl S. A ZurTA

few ii V J. d ,SP(B
On vendra de la belle viande de veau gras ,

1"' qualité , à par t i r  de Fr. 2.40 le kg, samedi,
dès 12 heures, le 10 juillet, chez .los. Etienne,
ft Corinaiion. 13253

DROGUERIE 6. LAPP
Fribourg
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Huile contre les taons I
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Papeterie . Articleîde bureau. Lingerie pour dames 
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J I ABASTROU HENSELER-COTTING AU CHIC rAlLLLUR

r. de Lausanne 54, tél. 4.68 '• *° Lausanne 82, loi. 350 felchli-et Gumy, r. Grimoux, 12

fournies
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Arlicles d

MARSA
Grand'p laces.

de ménage
. S. A.
i. 'tél. 7.08

Bas et lingerie de dames
Parfumerie de Pérolles
R. Thalmann. Pérolles , 10
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LIBRAIRIE V m mmtuw
de ['UNIVERSITÉ p. BŒRISWYL, coiffeur Ëj &j t/IiCZ

r. do Romont , 1G, tél. 5.18 II u . di la Banque, li2.Tèl. 12.65 J Wê

Confections pour
H. SIDLER

r. des Epouses,

clames FOURRURE*» I,
AU RENARD ARGENTÉ
M. M uuvilly, r. Romont , 28 <
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Parapluies. Chapeaux. Voilures d'enfants J j ffjsL
CIIAl'ALEY - BRUGGER Etehenbers;cr frères, S. A. ,| i 1f$||
r. de Lausanne 20, tél. 21. Place de la Gare. Tél. 9.85. s. '*>«_]

\Màrm. '̂ .:£i. 3>*&&

Meubles
R. BRUGGE_ ,

du Pont SOST». 109 Stalden

Photo. — Optique
E. YANTZ.

dc Romont , 11, tel

Art ic les  de sports
HAYMOZ frères

Avenue de Pérolles»

MYRTiLLESVente ju ridique p_§~ j__.-ii_-epi-eiienï-«
D'OBJETS MOBILIERS I> olir obtenir rap idement sur chantier perches et

Mercredi 20 juil let  1832, dès 14 heures, à la 1>**^*'UX d'échafaudages, appelez le 2.08. 1/2-1,

salle des ventes , Maison de justice, à Fribourg, WITV CK LIS F* Ot Cl:Ic S. A.
l'office vendra , au plus offrant  et au comptant : FRIBOURG. Tél. 2.08.
1 p iano , 1 tabouret , 3 fau teu i l s , 1 d ivan , »¦ ___ »»»iii _<M^i-»MM-»M«-M-»-M»»Mi-Mti -̂ iii.»iiw_-

2 étagères, 1 desserte, 1 table à rallonges,

de montagne
de lrc

et douces
qualité, sèches

5 kg. 3.05, - 10 kt!. 7.30
D'ici, conlre rembours.
Pedrioli, Export, N» 08,

lîcllin/.on.i. 208 -3

GROSSESSES
Vente-réclame de cein-

tures sp éciales. Inouï, dep.
Fr. 12.50. Bas à varices
avec ou sans caoutchouc,
depuis Fr. 5.50. Envoi à
choix.  — R. Michel, spé-
cialiste, Mercerie, 3, Lou-
saune. 406-72

2 étagères, 1 desserte, 1 table à rallonges, . »î^_5 _____l
i lavabo-coniniode, 1 chaise longue , JfiW ^__ t^CT^^^^

1 lit, 1 buffet, 1 table de nuit , 2 p eti tes lubies , 
JV& y ^ ! Z i & $ % <^^

1 sellette, 1 m i l i e u  de salon , 1 horloge , 2 lus- 
^S&s 'tfî &Z/ ^^

très , plusieurs tableaux , etc., etc. T̂^^ '$&!%> •
13254 Office des fail l i tes de la Sarine. <* » 
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LS ceinture nour te nain g ,-—i»*»»̂ ^̂
T on % m I eau minéralisée». M
M m *_*P W# Tfflm, - ..  qui Pétille er désaltère, sera obtenue à peu Êff l

y È ^  
de frais à l'aide des Poudres "Auto-Lithinés " JÉtf

W m «IIP-, employé»3 avec succès contre f f l j jÊ>W
le uoDH-soroi pour le m i y ^ ^^J S^J T  JBf ¦ •

I pour les dames fortes 1 " dl4aS_vcheur _l__rON
ïK * K$8$ ^_____________fl_». - v

S C-r i K n i i v r ir  TéIÔD-1 li il ¦ La boite de 10 Poudres pop préparer ^ 
'' < JSSSfll -U^̂ ^OT

*

6g FNDOUFgf. _ e- -p_, __ .n. M 10litres d'eau minéralisée Fr. 1.75 W
§§j Dans toutes les Pharmacies. * 

i_fj !!î! !ï 
tfe /O poudres .- 1.75

^

Vente en gros : PHARMACIE PRINCIPALE GENÈVE

Confiserie. — Tea Room.
E. LEIMGRUBER

Av. de la Gare, 35, tél. 183

VM

Chaussures
KURTII

r. dc Lausanne, 50,

SS?

CHEMISERIE-_ÏIVG_niEg|
Ch. COMITE

r. (le Lausanne, Wi, IcL 7.7li '
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Ameublement  grand luxe de £3|
deux chambres et cuisine '\_'..|,OH-rr.3100.-M^:;«I

y compris literie crin animal premier choix
Merveil leuse chambre à coucher , en véri-
table bois de rose australien (Bouhinga).
Large, armoire à trois portes p leines.

Coiffeuse avec glace mobile.  Superbes
tab les  de nui t  dessus verre. Lits complets,
l i t e r i e  ga ran t i e  vér i tab le  crin animal  blanc ,
duvets et oreillers de loute confiance,
mi-édredon.

Salon-chambre à manger  d is t ingué , com-
biné , large buffet bas , avec casier à
argenter ie .  Vi t r ine  avec corps in fé r ieur  i.
crédence. Grande table  à ra l longes , forte-
ment arrondie.  Garniture de chaises , rem-
bourrage très moelleux . Superbe divan
moderne  avec coussins cubi ques très ten-
dres . Fauteuil confortable recouvert
étoffe genre tissage à la main.

Cuisine hab i tab le  moderne , avec buffet ,
table et 2 t aboure t s , dessus inlaid , le
tout ))assé au vernis-émail blanc. Faci-
lités de payement. Demandez au jour -
d 'hui  encore nos prospectus i l lus t rés  el
g ra tu i t s .  35 Z

La maison Suisse dc ronfiance.
Berne, Schaïusenstrasse — Bubenbergplatz

MASÏ̂ HIFFÊÏLE * 1 I Aux Librairies Saint-Paul
R. de Romont , 31 t.. 11.67 M FRIBOURG

130 , Place Si-Nicolas  et Avenue de. Pérolles , 38

On demande fort

jemielionimc
sédentaire , sachant bien
traire. Bons gages. Entrée
20 août. 13237

Offres à M. Rojui-d ,
ferme du cliâtcau, à Pully,
près Rolle.

Jeune fille
ou

Jeune homme
capable , peul apprendre à
fond le métier de tail-
leuse (r) aux mei l leures
condilions. 13227

S' adr. à Ernest Forster-
Rrechbiilil, nid. - tailleur ,
Sala vaux (Vaud).

DEMOISELLE
désire p lace pour aider
au service dc table et des
chambres , dans institut PU
pension privée ou service
dans crémerie , tea-rooni.

Références à dispos i t ion.
Adresser offres sous

ch i l l r e s  P 40884 F, à l'u-
biieitas, Fribourg.

A VENDRE
1 concasscuse transpor-
lable , N» 3, avec, cy lindre
trieur , marque Brun , Ne-
bikon ; 1 machine à char-
ger sable et gravier ;
1 camion Saurer bascu-
lant , au p lus o f f ran t ,
pour cause cle maladie.

Ecrire o f f r e s  sous
P 2547, à Publicitas , Fri-
bourg.

Vente juridique
(2mes enchères)

L'Office des p oursui tes
à Fribourg ,
plus o f f r a n t .
15 juille t , a
son bureau

vendra , au
le vendred i
15 h. %, h
4 peintures

i l ' h u i l e .  13240

Ouvrages
en cheveux

en tous genres , teintures
el reparutions. 12780

Se recommande ' :
Louis MOEHR, posticlu-iir
50, rue des Alpes, Fri-
bourg. 1322 1

SESlÊtW,

Vélos. — Motos.
Eiclicnbergcr frères, S. A
Place de ia Gare, tél. 9.85

Ville de Fribourg

Grand Café-Restaurant
DES CHARMETTES

Jardin.  — Concert permanenl

TRAVAUX EN SOUMISSION
Le Conseil communal  met en soumission »eS

t r a v a u x  de réfect ion du canal passant sous leS
voies de passage à niveau de Miséricorde.

Sont admis à soumissionner les entrepreneur»
demi :  i l i - . s diôUis 0 mois au moins  sur le tcir i-
loirc de la commune de- Fribourg et y payant
les imp ôts. 13252

Les soumissionnaires peuvent prendre connais*
sance des cahiers des charges , formulaire de
soumission et plans au Secrétariat de l 'Kdi l i le .

Lcs soumissions , p o r t a n t  la souscri p t ion  « Sou-
missions pour  canal  P. S. Miséricorde » , devront
êlre retournées aud i t  bureau jus qu'au lundi , 18 ju il-
let , 1032, à 11 h. 30, heure à laquelle elles
seront ouvertes en présence des soumissionnaires-

Lés soumissions nous parvenant après l 'heure
sus-indiquée ne seronl pas ouvertes et retourné es
à l'expéditeur.

Direction de FF.clilili*.

GRAND CHOIX DE CADEAUX
de

Premières Piîessss
Missels d'autels — Bréviaires — Rituels

Crucifix « bois scul p te  »

Ouvrages divers ù l'usage tlu Clergé.

"*****--ffflr̂ ^

S Tableaux , glaces, baguettes
| Encadrements
m Service rapide.

j So recommande : Fr. Bopp, tap issier , rue du
' j Tir, 8, Fribourg. 2-13 Télé phone 7.63

r 1 1  p l i  f à  I 11

fotos. ( I i
ères, S. A. ¦ i l
;, tél. 9.85. j

ŝ sV , » i n i

JL • !; n
-Restaurant S ¦
METTES II s
rt permanent .  38$
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ku Faisan Doré
^^^^

POISSONS frais - Bas prix
¦GJ-1E«___ ._VI3__: VJESÎNTJE- - XVofltez

VENDREDI MATIN

Superbe CABILLAUD danois, COLIN français ex-
tra blanc, FILET frais, SAUMON frais, RAIE ;
BONDELLES DE NEUCHATEL, PA LÉES, SOLES
FR AICHES, TRUITES VIVANTES, etc. M A R -
C H A N D I S E -de toute première fraîcheur et
qualité.

Service à domicile Expédition
|: ; Pour le.s personnes éloignées, prière dc se servir à notre
s§| banc, aux Cordeliers.
gH Nos installations modernes nous permettent de vendre du poisson
WL de mer de première fraîcheur durant  toute la saison chaude. JÊÊ
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Profitez de notre liquidation partielle
Quelques avantages de nos séries
FILLETTES & GARÇONNETS

N 0*» 27 au 35 S.88 S_EO
fous genres S_30 5.80

Chaussures Dosseobach
. jj


	Page 1
	Titles
	Le numéro lO, CO,D,t. -' PREMIÈRE ÉDITION 
	Jeudi ,14 juillet 1932 
	-- 
	Compte de cJlèques postaux lIa 54 
	ANNONCES 
	Tél. 6.40 & 6.41 
	religieux, social 
	lournal politique, 
	Bureau dos abonnements de La Llbert6 
	Suisse' 
	RÉDACTION 
	38, .benue de Pérelles Fribourg (SuIne) 
	belges 
	•• 
	,- 
	des 
	Le désarIlleIllent 
	LA PROPAGANDE COMMUNISTE 
	-' .�" ' 
	Loi espagnole de réforma agraire 
	ANGLETERRE ET IRLANDE 
	- 
	------��------ 
	" , Bl'uiellès',"14' jriïtiet,' 
	La grève 
	Uége, 13 juilld. 
	îranco-anglaìs' 
	L'arrangement 
	La pressebdta.lluiqu.e 
	et les déclaratiolns, de M. Macldonald 
	E. B, 
	- 
	Après les accords 
	'. 
	- 
	NOUVELLES DIVERSES 
	• 
	.. 
	Nouvelles du jour 
	" 
	Un nouveau pacte fran'cc·.-anglais. 
	Ce dont 'i'i ne fa-.-t plus parler. 
	les Etats secondaires et le désarmement. 
	Le budget au Sénat français. 
	, a l le de gentleman agreement. soit 
	�� . 
	l,. 'ì'" 
	't ' .;:, ;11e.' . 
	'L ,'. 
	rmcipaux e iteurs ; mais i s e- 
	v 
	, 

	Images
	Image 1
	Image 2
	Image 3
	Image 4
	Image 5





